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Le Président de la République préside 
une séance de travail avec les membres 

de la Commission nationale de 
prévention et de lutte contre le cancer

Le président de la République reçoit 
l’ambassadeur coordonnateur 

résident du Système des Nations 
Unies en Algérie

Le coordonnateur résident du Système des Nations unies en Algérie 
salue le rôle de l’Algérie pour instaurer la paix dans le monde

L’Algérie, un partenaire “privilégié, essentiel et fondamental” de l’UE

ONU:

L’Algérie plaide pour des normes “robustes” contre l’ingérence 
dans les affaires des pays via les technologies

Le Président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune a présidé, 
mardi, une séance de travail avec les 

membres de la Commission nationale de 
prévention et de lutte contre le cancer.
La séance de travail s’est déroulée en 
présence du président de la Commission 
nationale de prévention et de lutte contre le 
cancer, Pr Adda Bounedjar, du Directeur de 
Cabinet à la Présidence de la République, M. 
BoualemBoualem, du président de l’Agence 
nationale de la sécurité sanitaire (ANSS), 

Pr Kamel Sanhadji, du ministre de la Santé, 
AbdelhakSaihi et du PDG du Groupe Saidal.

Le président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, 
a reçu, lundi, l’ambassadeur 

coordonnateur résident du Système des 
Nations Unies en Algérie, Alejandro 
Alvarez, qui lui a rendu une visite d’adieu 
au terme de sa mission en Algérie.
L’audience s’est déroulée en présence du 
directeur de Cabinet à la Présidence de la 
République, M. BoualemBoualem

Le coordonnateur résident du 
Système des Nations unies en 
Algérie, Alejandro Alvarez, a 

salué, lundi, le rôle “important et axial” 
de l’Algérie en tant que membre non 
permanent du Conseil de sécurité des 
Nations unies pour instaurer la paix 
dans le monde.

Au sortir de l’audience que lui a 
accordée le président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, au terme 
de sa mission en Algérie, M. Alvarez 
a déclaré : “l’Algérie est actuellement 
membre non permanent du Conseil 
de sécurité des Nations unies et joue 
un rôle important et axial dans la 

construction d’un monde de paix”, 
ce qui “renforcera le long parcours 
de l’Algérie en tant que pays ayant 
toujours appelé à instaurer la paix dans 
le monde”.
Par ailleurs, M. Alvarez a salué le 
partenariat entre l’Algérie et les 
différents organismes de l’ONU, 

en particulier dans le domaine du 
développement durable, soulignant les 
progrès réalisés par les deux parties 
dans les domaines économique, social, 
éducatif et de la santé.
L’audience s’est déroulée en présence 
du directeur de Cabinet à la Présidence 
de la République, M. BoualemBoualem.

Le nouvel ambassadeur 
de la Mission de l’Union 
européenne (UE), M. Diego 

MelladoPascua, a affirmé, lundi à 
Alger, que l’Algérie est un partenaire 
“privilégié, essentiel et fondamental” 
de l’UE.
“Nous sommes conscients que nos 
destins sont liés, nous souhaitons 
continuer à travailler ensemble et nous 
assurer que les économies algérienne 
et européenne soient intégrées et que le 

dialogue politique puisse continuer”, 
a déclaré M. Pascua au terme de la 
cérémonie de remise de ses lettres de 
créance au président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune.
Il a exprimé son souhait de voir 
les deux parties travailler “dans le 
cadre de la solidarité européenne et 
de tous les Etats membres de l’UE 
avec l’Algérie qui est un partenaire 
privilégié, essentiel et fondamental de 
l’Europe”.

Il a ajouté que sa rencontre avec 
le président de la République était 
l’occasion de passer en revue les 
relations entre l’Algérie et l’UE qui 
sont “riches, intenses et diversifiées”, 
citant notamment les échanges 
commerciaux et les investissements.
L’ambassadeur de l’UE a indiqué 
également avoir évoqué avec le 
président de la République, l’Accord 
d’association entre l’Algérie et l’UE, 
ainsi que les voies et moyens d’élargir 

“les liens d’amitié forts” entre les 
deux parties.
La rencontre a permis aussi de discuter 
“des flux migratoires et de l’ensemble 

des questions qui affectent l’Algérie 
et l’Europe”, ainsi que des “thèmes 
géopolitiques”, notamment en 
Afrique et au Sahel, a-t-il mentionné, 
qualifiant l’Algérie de “puissance 
régionale”.
Par ailleurs, M. Pascua a indiqué 
avoir félicité, “au nom des autorités 
européennes”, le président de 
la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, pour sa réélection pour un 
second mandat.

L’Algérie a appelé lundi, 
lors d’une réunion du 
Conseil de sécurité de 

l’ONU, à l’élaboration de normes 
internationales “robustes” pour 
préserver la souveraineté des nations 
face au risque d’ingérence étrangère à 
travers les nouvelles technologies.
“Nous appelons à l’élaboration de 
normes internationales robustes afin de 
préserver la souveraineté des nations, 
alors que les technologies continuent de 
progresser”, a indiqué le Représentant 
permanent de l’Algérie auprès des 
Nations unies, l’ambassadeur Amar 
Bendjama qui intervenait lors d’une 
séance d’information consacrée 
à “l’anticipation de l’impact des 
développements scientifiques sur la 

paix et la sécurité internationales”.
“Nous devons protéger la souveraineté 
des nations face à l’évolution 
scientifique rapide. Le risque 
d’utilisation de technologies de 
pointe pour s’ingérer dans les affaires 
intérieures des Etats et bel et bien réel, 
souvenez-vous de Pegasus”, a-t-il dit, 
évoquant le logiciel espion conçu par 
l’entité sioniste, qui a été notamment 
utilisé par le Maroc pour espionner 
des personnalités politiques et des 
professionnels des médias dans un 
certain nombre de pays.   
M. Bendjama a mis l’accent sur 
l’importance de l’utilisation des 
nouvelles technologies en étant “guidé 
par la déontologie” et en respectant 
les spécificités culturelles des pays. 

Ces technologies doivent également 
“renforcer l’Etat de droit. Assurons-
nous que nos progrès ne remettent 
pas en question notre humanité”, a-t-il 
préconisé.
Sur un autre plan, le représentant de 
l’Algérie à l’ONU a plaidé pour un 
usage des technologies de façon à 
servir l’ensemble de l’humanité et 
non un groupe de pays en particulier. 
“Notre avenir doit être inclusif, 
équitable et juste”, a-t-il plaidé.
Il a noté, à ce propos, la nécessité 
d’aborder la fracture technologique 
entre les pays du Nord et du 
Sud, encourageant un transfert 
technologique au profit des pays en 
voie de développement. “La science 
devrait nous rapprocher et non nous 

éloigner”, a-t-il dit, appelant à lutter 
contre l’utilisation malveillante 
et le détournement des nouvelles 
technologies. Il a ajouté que les pays 
du Sud devaient également bénéficier 
d’aides financières afin de pouvoir 
suivre la cadence très rapide du 
développement technologique.
Estimant que l’avenir de l’humanité 
ne pouvait être entre les mains d’une 
“poignée de privilégiés”, M. Bendjama 
a appelé à l’implication des pays du 
Sud à travers leurs scientifiques mais 
aussi leurs hommes politiques. “Nos 
voix doivent être entendues”, a-t-il 
clamé.
Le diplomate algérien a évoqué, en 
outre, les possibilités qu’offrent les 
nouvelles technologies en matière 

de protection de l’environnement et 
de bien-être. Comment les sciences 
peuvent-elles permettre de traiter des 
changements climatiques et lutter 
contre la pauvreté, “voilà les questions 
auxquelles nous devons trouver 
des réponses. La science devrait 
nous permettre d’atteindre les ODD 
(Objectifs de développement durable) 
et non les marginaliser”, a-t-il assuré.
L’usage des avancées technologiques 
pour renforcer la paix mondiale est 
une autre question évoquée par M. 
Bendjama. “Qu’il s’agisse de renforcer 
les capacités du maintien de la paix de 
l’ONU ou d’améliorer l’assistance 
humanitaire, les possibilités d’actions 
positives sont immenses”, a-t-il 
soutenu.
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Revendications des étudiants en médecine :
Voici les 6 mesures prises par le ministère 

de l’Enseignement supérieur

Professionnels de santé étrangers : 
Voici les conditions d’exercice en Algérie

Permis d’études en Europe :
Les Algériens dans le top 10 des bénéficiaires en 2023

Après une longue nuit 
de négociations, 
le ministère de 

l’Enseignement supérieur et 
de la Recherche scientifique a 
annoncé avoir trouvé un terrain 
d’entente avec les représentants 
des étudiants en médecine, qui 
protestaient depuis plusieurs 
jours. Les revendications des 
étudiants ont, pour la plupart, été 
prises en compte.
Le ministre, Kamel Baddari, a 
notamment ordonné l’allocation 
d’un budget conséquent pour 
l’acquisition d’équipements et 
de fournitures nécessaires à une 
formation de qualité des futurs 
médecins.
Si une partie des revendications 
a été satisfaite, les étudiants ont 
tout de même maintenu leurs 
protestations le lendemain matin, 
insistant sur d’autres points de 
leur plateforme revendicative, 
notamment la revalorisation 

des bourses, l’authentification 
des diplômes et la garantie de 
l’emploi à la sortie des études.
Ils réclament également une 
révision des programmes de 
formation et une réduction du 
nombre de places offertes, afin 
de garantir une formation plus 
qualitative.

Grève des étudiants 
en médecine : 

Un plan en six points 
pour apaiser la tension dans 

les facultés
Dans un communiqué publié 
samedi soir, le ministère a 
détaillé les mesures prises 

suite aux discussions avec les 
représentants étudiants. Parmi 
les annonces les plus importantes 
:
•Augmentation du nombre de 
postes au concours d’accès 
au cycle d’études médicales 
spécialisées : Le nombre de 
postes ouverts pour les études 
médicales spécialisées a été porté 
à 4 045, soit une hausse de 1 000 
places par rapport aux années 
précédentes. Il s’agit de la plus 
importante augmentation depuis 
20 ans, les postes n’excédant 
pas annuellement 1200 pour 
l’ensemble des spécialités.
•Suspension de l’application de 
l’article 9 de l’arrêté 1144 : Le 
ministère a décidé de suspendre 
l’application d’une disposition 
réglementaire relative aux 
conditions d’accès aux études 
médicales spécialisées, en 
prévision d’une révision avec la 
participation des étudiants.

•Création d’une plateforme 
numérique de recensement des 
demandes d’authentification des 
diplômes : Le ministre a décidé 
de recenser numériquement les 
étudiants en médecine souhaitant 
obtenir une authentification, afin 
de trouver des solutions pour les 
diplômés, tout en empêchant leur 
départ à l’étranger. Un projet 
est en cours pour définir les 
conditions d’obtention de cette 
authentification
•Renforcement des équipements : 
Un budget spécifique sera alloué 
à l’achat d’équipements et de 
fournitures pour les laboratoires 
et les stages pratiques.
Concernant la question de 
l’emploi, qui dépasse le cadre 
des compétences du ministère 
de l’Enseignement supérieur, le 
ministre s’est engagé à porter 
les revendications des étudiants 
auprès des ministères de la Santé 
et des Finances.

Le ministère a fixé des délais 
précis pour la mise en œuvre 
de ces mesures. Ainsi, le 15 
décembre 2024 a été retenu 
comme date limite pour le dépôt 
des dossiers d’accréditation 
internationale des diplômes de 
médecine. Par ailleurs, le 27 
octobre marquera le lancement 
des travaux des groupes de 
travail chargés de suivre la mise 
en œuvre des décisions prises.
Pour rappel, les récentes 
manifestations étudiantes 
dans les facultés de médecine 
ont mis en lumière plusieurs 
préoccupations majeures 
auxquelles sont confrontés les 
futurs médecins.
Parmi ces enjeux, on retrouve 
notamment les difficultés liées à 
l’authentification des diplômes, 
les questions relatives aux 
bourses et les obstacles rencontrés 
lors des examens d’accès à la 
formation spécialisée.

Les pays membres de 
l’Union européenne ont 
délivré un total de 450 777 

titres de séjour à des étudiants et 
chercheurs non-européens en 
2023. Les Algériens figurent dans 
le classement des dix premiers 
bénéficiaires.
Ce chiffre se traduit par une 
hausse de 6.8% par rapport 
aux 421 974 autorisations de 
séjour ont été octroyées aux 
ressortissants des pays tiers en 
2022.

Voici le nombre de titres 
de séjour octroyés aux 

Algériens en 2023
Selon les données publiées par 
Eurostat, l’Office des statistiques 
d’Europe, le nombre de permis de 

séjour délivré pendant la période 
allant de 2021 jusqu’en 2024, a 
connu une hausse exceptionnelle 
de 35.9% par rapport aux 
données de l’année 2021.
En 2023, les ressortissants 
indiens ont reçu un total de 
50 308 autorisations de séjour 
dans l’un des pays de l’Union 
européenne. Les Marocains et 
les Chinois viennent compléter 
ce podium avec respectivement 
46 989 et 21 871 autorisations 
reçues.
Les étudiants algériens ont 
quant à eux reçu 13 321 titres 
de séjour en Europe au cours de 
l’année 2023. Ils arrivent, ainsi, 
en 7ᵉ place de ce top 10 des 
bénéficiaires des titres de séjour 

pour études.
Titre de séjour en Europe 

pour études : 
Voici le top 10 des bénéficiaires
La liste des dix nationalités ayant 
obtenu le plus de titres de séjour 
pour études est la suivante :
•Indiens avec 50 308 
autorisations, soit 11.2% ;
•Les Chinois, 46 988 titres de 
séjour, 10.4% ;
•Les Marocains, 21 871 permis 
de séjour, 4.9 % ;
•Les Américains, qui ont reçu 20 
726 autorisations, soit 4,6 % du 
total ;
•les Turcs – 16 972 (3,8 %) ;
•Russes – 15 127 (3,4 %) ;
•Algériens – 13 321 (3 %) ;
•Tunisiens – 10 609 (2,4 %) ;

•Colombiens – 10 289 (2,3 %) ;
•Camerounais – 9 343 (2,1 %).
Les données d’Eurostat montrent 
aussi que l’Allemagne fait 
partie des pays qui ont délivré 
le plus de permis d’études en 
2023. En effet, le gouvernement 
allemand a octroyé 144 464 
permis d’études à des citoyens 
non européens, devenant ainsi le 
pays qui a accordé le plus grand 

nombre d’autorisations.
Par ailleurs, la France arrive 
en deuxième place avec un 
nombre important de 116950 
autorisations d’études, suivie par 
l’Espagne qui a délivré 55 436 
permis de séjour pour études. 
Les Pays-Bas et la Suède sont 
les quatrième et cinquième pays 
ayant délivré le plus de permis, 
avec respectivement 27 922 et 13 
910 permis de séjour à des fins 
d’études.
Contrairement à ces pays, Malte 
a délivré moins de 50 permis 
de séjour à des étudiants non-
européens, devenant, par ce 
chiffre, le pays le plus fermé aux 
étudiants internationaux au cours 
de l’année dernière.

Le Premier ministre Nadir 
Larbaoui a signé un 
décret exécutif qui définit 

les conditions d’exercice et 
d’emploi des professionnels de 
santé étrangers en Algérie, tant 
dans le secteur public que privé. 
Ce décret, publié dans le Journal 

officiel n°69, précise que les 
médecins, les paramédicaux, les 
sages-femmes, les psychologues, 
les orthophonistes, biologistes 
et auxiliaires médicaux doivent 
obtenir une autorisation 
d’exercice délivrée par le 
ministère de la Santé. Cette 

autorisation est temporaire, 
limitée à 90 jours par an, et 
soumise à plusieurs conditions.

Régulation de l’emploi 
des professionnels de santé 

étrangers en Algérie
Le décret s’applique à une large 
gamme de professionnels de 
santé, qu’ils soient résidents ou 
non-résidents en Algérie. Pour 
pouvoir exercer, les intéressés 
doivent être inscrits à l’Ordre 
professionnel si cela est requis 
dans leur spécialité, résider 
légalement sur le territoire 
algérien et ne pas avoir fait l’objet 
de condamnations pénales ou de 
sanctions disciplinaires, que ce 
soit dans leur pays d’origine ou 
en Algérie.

Une attention particulière est 
portée aux médecins spécialistes 
étrangers diplômés en Algérie. 
Ceux-ci peuvent exercer dans 
le secteur privé après avoir 
travaillé pendant six ans dans 
un établissement public. Le 
ministère de la Santé déterminera 
les spécialités concernées par 
cette mesure.
Les professionnels étrangers 
doivent soumettre une demande 
d’autorisation auprès du 
ministère de la Santé, qui dispose 
d’un délai de 20 jours pour 
répondre. Une fois l’autorisation 
accordée, ils peuvent exercer 
dans des structures publiques ou 
privées, ou bien en libéral, sous 
contrat, conformément aux lois 

en vigueur.
Le décret prévoit également que 
les professionnels non-résidents 
peuvent exercer temporairement 
en Algérie dans le cadre de 
partenariats visant à soutenir les 
équipes médicales locales. Dans 
ce cas, l’autorisation est valable 
pour une durée de 90 jours par 
an, avec un délai de traitement de 
15 jours pour la demande.
Enfin, chaque directeur de la 
santé de wilaya devra soumettre 
un rapport annuel sur l’activité 
des professionnels de santé 
étrangers, afin d’assurer un suivi 
détaillé et régulier de leur emploi 
en Algérie. Ce rapport sera 
transmis au ministère de la Santé 
pour évaluation.
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Journée de la presse:

Nouveaux rôles pour les médias nationaux 
dans un arsenal juridique solide

La famille médiatique 
algérienne célèbre, mardi, 
la Journée nationale 

de la presse dans le cadre de 
l’achèvement de l’arsenal 
juridique régissant le secteur, 
qui prévoit des mécanismes à 
même de promouvoir la pratique 
journalistique et de permettre aux 
médias nationaux d’accomplir 
les nouveaux rôles dictés par 
l’étape actuelle.
Entre autres principaux rôles 
que les médias nationaux sont 
appelés à assumer avec un haut 
sens de professionnalisme, il y a 
lieu de citer l’accompagnement 
des efforts de développement 
dans divers secteurs, les réformes 
globales dans le pays, en mettant 
en lumière les réalisations et 
les acquis réalisés, ainsi que la 
nécessité de lutter contre les 
fakes news et les tentatives visant 
à porter atteinte à la stabilité et à 
l’unité du pays.
Les médias nationaux ont 
réalisé de grandes avancées, 
dans le cadre de la mise en 
œuvre des réformes initiées par 
le président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune 
en vue de consacrer la liberté 
d’expression et de la presse sur 
la base d’une approche globale 
reposant sur des réformes 
législatives et règlementaires 
traduites par des textes juridiques 
visant à structurer un système 
d’information professionnel 
et responsable assumant 
pleinement son rôle dans la 
transmission d’une information 
complète, exacte et objective au 
citoyen.

Après l’adoption des lois 
régissant le secteur, à l’instar 
de la loi organique relative à 
l’information et des lois encadrant 
les médias audiovisuels ainsi que 
la presse écrite et électronique, 
les textes d’application relatifs 
aux autorités de régulation 
et au Conseil supérieur de 
l’éthique et de la déontologie de 
la profession de journaliste, le 
statut particulier du journaliste, 
le cahier des charges relatif à la 
communication audiovisuelle, 
ainsi que le projet du Fonds 
d’aide à la presse ont été finalisés.
Le dernier numéro du 
Journal officiel a publié le 
décret présidentiel fixant la 
composition, l’organisation et 
le fonctionnement du Conseil 
supérieur de l’éthique et de la 
déontologie de la profession de 
journaliste.

Le conseil est un organisme 
indépendant doté de la 
personnalité morale et de 
l’autonomie financière et est 
chargé d’établir une charte de 
l’éthique et de la déontologie de 
la profession de journaliste, de 
l’approuver et de la publier par 
tous les moyens appropriés.
Le ministère de la 
Communication a annoncé 
qu’il avait été procédé, depuis 
avril dernier, à l’adaptation de 
l’activité des journaux de la 
presse électronique et papier aux 
nouvelles lois et dispositions 
régissant l’activité de la 
presse en Algérie”, évoquant 
“la réception des dossiers de 
création de nouveaux journaux, 
conformément au nouveau 
système de déclaration”.
Grâce à ce système législatif 
solide et aux efforts d’adaptation 

aux enjeux et défis de cette étape, 
la scène médiatique nationale 
assiste à un nouveau départ sur 
la base des dispositions de la 
Constitution de 2020 qui a tenu 
compte des préoccupations de 
tous les intervenants dans le 
travail journalistique, respecté 
le système des valeurs sociales 
et renforcé les composantes de 
l’identité nationale”.
Le président de la République a 
fait de la liberté de la presse un 
principe constant consacré par 
la Constitution, laquelle stipule 
que “la liberté de la presse écrite, 
audiovisuelle et électronique 
est garantie”. La liberté de la 
presse comprend notamment: 
la liberté d’expression et de 
créativité des journalistes et 
des collaborateurs de presse, le 
droit des journalistes d’accéder 
aux sources d’information dans 

le respect de la loi, le droit à la 
protection de leur indépendance 
et à la confidentialité, le droit 
de créer des journaux et toute 
autre publication sur simple 
déclaration”.
Le droit de créer des chaînes 
de télévision et de radio, ainsi 
que des sites et journaux 
électroniques est également 
garanti et régi par la loi.
Le soutien du président de la 
République à la corporation 
médiatique s’est traduit 
essentiellement par une série 
de décisions et de dispositions 
importantes prises l’année 
dernière, dont celle de revoir à 
la baisse les tarifs d’abonnement 
au fil de l’Agence Algérie Presse 
Service (APS) au profit des 
médias nationaux, la réduction 
de la taxe sur la valeur ajoutée 
(TVA) et la réduction des 
tarifs d’hébergement des sites 
électroniques auprès d’Algérie 
Télécom (AT), avec des 
avantages concernant les services 
internet, et ce parallèlement à la 
réduction des loyers au niveau de 
la Maison de la presse.
La célébration de la journée 
nationale de la presse coïncide 
cette année avec les préparatifs 
pour la célébration du 70e 
anniversaire du déclenchement 
de la Glorieuse Révolution, la 
presse révolutionnaire ayant 
joué un rôle clé dans le soutien 
de la lutte du peuple algérien et 
l’internationalisation de sa cause, 
face à la machine de propagande 
coloniale”.

Appel aux professionnels du 7eme art à participer 
aux débats de l’espace “Cinéma Market”

Le Festival international 
du cinéma d’Alger 
lance un appel à 

participation à l’événement, 
“Cinéma Market”, un espace 
d’échanges prévu du 25 au 30 
novembre 2024 à l’Office Riad 
El Feth (OREF) à Alger, où 
l’industrie cinématographique 
algérienne sera passée en 
revue afin d’établir un état 
des lieux du cinéma algérien 
et débattre de ses perspectives 
à venir.
Organisé en marge du 12e 
Festival international du 
cinéma d’Alger (24- 30 
novembre), également 
domicilié à l’OREF, cette 
rencontre offrira aux 
professionnels du 7e Art des 
opportunités d’échanges 

et permettra la visite de 
stands dédiés aux entreprises 
publiques et privées du 
secteur cinématographique 
algérien.
Les rayons de l’exposition 
étaleront les différentes 

productions, équipements et 
services de post-production, 
de casting et autres, dans le 
but de susciter l’interaction et 
aider à comprendre l’aspect 
industriel et professionnel du 
cinéma national.

Cet “événement-diagnostic” 
constituera également 
une occasion de créer des 
opportunités de coopération 
et une dynamique particulière 
dans le domaine, à travers 
l’espace “Cinéma Market”, 

qui s’offrira aux débats et 
aux discussions sur les défis 
actuels et les perspectives à 
venir, avec pour but d’assurer 
une meilleure “promotion et 
mise en valeur de la richesse 
culturelle et artistique du 
cinéma algérien”, explique le 
communiqué.
A cet effet, le commissariat 
du Festival international du 
cinéma d’Alger, informe les 
professionnels du 7e Art, 
désireux de prendre part à 
cette rencontre que le Site 
Web https://ficinema.dz/
le-marche/ est mis à leur 
disposition pour confirmer 
leur participation, précisant 
que le délai d’inscription déjà 
ouvert, s’étale jusqu’au 31 
octobre 2024.
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Les trésors de la « Issaba » mis à l’abri : 
L’or et les diamants transférés à la Banque d’Algérie

Sonatrach et Cepsa visent 
le marché européen 
de l’hydrogène vert

Energies renouvelables : 
L’Algérie dispose d’un énorme 

potentiel en matière de 
production de l’hydrogène vert

Le projet de loi de finances 
2025 réserve une 
enveloppe budgétaire 

considérable à la lutte contre la 
corruption et au contrôle des 
biens publics. Ce budget qui 
s’élève à 168 milliards de DA 
en engagements et à plus de 
167 milliards de DA en crédits, 
est principalement destiné à 
couvrir les dépenses liées à 
l’activité judiciaire, à la gestion 
des prisons, à la répression de la 
corruption et à l’administration 
générale du secteur.
Il s’agit là d’une enveloppe 
budgétaire importante qui 
sera consacrée à renforcer la 
répression des actes de corruption 
et de mieux protéger les biens de 
l’État.
Plus spécifiquement, 88 milliards 
de DA seront alloués aux 
activités judiciaires, 74 milliards 
à l’administration pénitentiaire, 
2,2 milliards à la lutte contre 

la corruption et 5,9 milliards à 
l’administration générale.
Par ailleurs, 4 milliards de DA 
seront consacrés à la prévention 
et à la lutte contre la corruption, 
et un montant identique sera 
destiné au fonctionnement de la 

Haute autorité de transparence, 
de prévention et de lutte contre la 
corruption.

PLF 2025 : 
Une enveloppe budgétaire 
colossale pour éradiquer 

la corruption

Le projet de loi de finances 
prévoit également des 
allocations importantes pour 
la Cour suprême, le Conseil 
d’État, le Conseil supérieur de 
la magistrature et la garantie de 
l’indépendance de la justice. Ces 

institutions joueront un rôle clé 
dans la lutte contre la corruption 
et la réduction des abus.
Une mesure particulièrement 
notable concerne la gestion 
des biens saisis dans le cadre 
d’affaires de corruption. En 
effet, face à l’absence d’un 
cadre légal clair pour gérer ces 
avoirs, l’exécutif a proposé de 
les confier à un organisme de 
confiance : le Fonds de solidarité 
géré par la Banque d’Algérie. 
Cette décision, basée sur l’article 
163 de la loi de finances de 
1983, permettra de préserver ces 
biens tout en les plaçant sous un 
contrôle rigoureux.
Cette décision vise à préserver 
ces biens et à les affecter à 
des causes d’intérêt général. 
Elle s’inscrit dans une volonté 
de renforcer la lutte contre la 
corruption et de récupérer les 
sommes détournées.

Sonatrach, en collaboration avec la 
société espagnole Cepsa, a signé un 
protocole d’accord pour développer 

un projet intégré de production 
d’hydrogène vert en Algérie.
L’objectif principal est de fournir le 
marché européen en énergie propre tout 
en contribuant à la décarbonisation.
Ce projet se déroulera en deux étapes : 
la première consiste en une étude de 
faisabilité, tandis que la seconde se 
concentre sur le développement du projet.
Ce dernier inclut la construction 
d’installations de production d’hydrogène 
via l’électrolyse et des centrales d’énergie 
renouvelable (solaire et éolienne).

Un modèle de transition énergétique 
durable

L’accord prévoit aussi la création 
d’infrastructures pour produire du 
méthanol et de l’ammoniac vert, ainsi 
que des installations de stockage et de 
transport.
Ce partenariat vise à renforcer les capacités 
énergétiques durables de l’Algérie tout 
en s’alignant sur les objectifs globaux de 

réduction des émissions de carbone.
Un engagement historique entre 

Sonatrach et Cepsa
Cepsa, partenaire historique de Sonatrach 
dans le secteur des hydrocarbures, se 
positionne aujourd’hui comme un leader 
dans les énergies renouvelables.
Ce projet d’hydrogène vert témoigne de 
l’engagement des deux entreprises pour 
un avenir énergétique durable.
Participation au Forum international du 
gaz à Saint-Pétersbourg
En marge de la 13e édition du Forum 
international du gaz à Saint-Pétersbourg, 
le PDG de Sonatrach, Rachid Hachichi, a 
visité le stand de Gazprom, la plus grande 
société de gaz naturel au monde.
Cette visite a permis d’échanger sur les 
technologies avancées de la chaîne de 
valeur gazière.
Hachichi a également rencontré Alexeï 
Miller, PDG de Gazprom, pour discuter 
des défis actuels et de l’avenir de la 
coopération entre les deux sociétés, 
notamment sur des projets communs 
pour 2025.

Le directeur général de Green 
Energy Cluster Algeria (GEC’A), 
Boukhalfa Yaïci, a affirmé, 

dimanche à Alger, que l’Algérie dispose 
d’un énorme potentiel lui permettant 
de se distinguer dans le domaine de la 
production de l’hydrogène vert, précisant 
que les accords signés récemment entre 
le groupe “Sonatrach” et des compagnies 
européennes sont à même de jeter les 
bases de la transition énergétique en 
Algérie et mettre en avant les capacités 
disponibles dans ce domaine.
Intervenant sur les ondes de la Radio 
algérienne, M. Yaïci a précisé que 
l’Algérie “dispose d’un énorme potentiel 
en matière d’énergie solaire et éolienne, et 
d’un large réseau de transport d’électricité 
et de gaz, lui permettant de se distinguer 
dans le domaine de la production de 
l’hydrogène vert”.
Il a évoqué, à ce propos, le projet de 
réalisation de 15.000 MW d’énergie 
solaire photovoltaïque dans le cadre 
de la concrétisation du programme 
national de développement des énergies 
renouvelables et son rôle dans la 
production de l’hydrogène vert et ses 
dérivés à l’avenir, rappelant le lancement 
de la réalisation de 3000 MW d’énergie 

solaire photovoltaïque.
Les accords signés entre le groupe 
“Sonatrach” et des sociétés européennes 
pour la réalisation d’une étude de 
faisabilité conjointe visant à développer 
un projet intégré de production 
d’hydrogène vert et de ses dérivés en 
Algérie ainsi que la réalisation conjointe 
des études nécessaires à l’évaluation de la 
faisabilité et de la rentabilité d’un projet 
intégré de production d’hydrogène vert 
sont à même “d’ouvrir largement la voie à 
l’investissement en matière de production 
de l’hydrogène vert”, a-t-il souligné.
Les accords “encouragent l’investissement 
dans de nombreux domaines, notamment 
l’extraction de l’hydrogène à partir de 
l’eau outre le domaine de l’industrie 
des engrais propres et l’exploitation des 
compétences nationales, à l’instar de celles 
dont dispose le complexe pétrochimique 
d’Arzew (Oran)”, a-t-il dit.
Le développement de la production 
de l’hydrogène vert en Algérie et son 
exportation requièrent “une coopération 
continue entre les experts et les 
spécialistes algériens et étrangers pour 
échanger les expertises et tirer profit des 
nouvelles technologies dans ce domaine”, 
ajoute-t-il.



ANNABA / UNIVERSITÉ BADJI MOKHTAR
Partenariat avec Huawei pour un avenir technologique 

prometteur

ANNABA/AMÉLIORATION 
DES CONDITIONS DE VIE

Le Chef de daira d’El Hadjaren 
visite d’inspection à la cité 

‘’440 logements’’ de HdjarEdiss

ANNABA / SÛRETÉ DE WILAYA
La police d’Annaba participe 

à la 3ème édition de la campagne 
nationale de don de sang

Dans le cadre du 
développement du 
partenariat et de la 

coopération, l’Université Badji 
Mokhtar d’Annaba a accueilli les 
représentants de Huawei Cloud 
Tour, une démarche organisée par 
Huawei Algérie. Cette initiative, 
qui s’est tenue à l’auditorium 
‘’BoukhrisBelkaid’’ sur le pôle 
universitaire de Sidi Amar, 
marque une étape importante 
dans la collaboration entre 
l’établissement universitaire et 
la multinationale technologique.
Lors de cet événement, une 
convention officielle a été 
signée, intégrant l’université 
d’Annaba au réseau international 
de l’Huawei ICT Academy. 
Cette initiative vise à renforcer 
la coopération internationale 
et à instituer des partenariats 
stratégiques pour soutenir le 
développement technologique 
et économique de l’Algérie. La 
démarche s’inscrit dans le cadre 
de l’engagement du ministère 
de l’enseignement supérieur et 
de la recherche scientifique avec 
Huawei Algérie pour former les 

étudiants algériens aux dernières 
innovations dans le domaine des 
technologies de l’information 
et de la communication (TIC).
La cérémonie de signature s’est 
déroulée en présence de plusieurs 
personnalités, notamment 
le recteur de l’université, le 
professeur Mohamed Manaa, et 
Liu Chengcheng, vice-président 
de Huawei Algérie. Également 
présent, le professeur Mir 
Ahmed, représentant du ministre 
de l’Enseignement supérieur, a 

souligné l’importance de cette 
collaboration pour l’avenir 
technologique de l’Algérie. 
L’accord représente un modèle 
de partenariat international, 
visant à tirer profit de l’expertise 
mondiale pour renforcer les 
capacités nationales dans le 
secteur technologique.
Ce partenariat met l'accent sur le 
développement des talents parmi 
les jeunes étudiants. Ces derniers 
bénéficieront de formations 
spécialisées, d’ateliers et de 

conférences techniques pour 
parfaire leurs compétences et 
favoriser leur réussite dans 
l’industrie technologique. En 
outre, l’accord ouvre la voie à 
des opportunités de stages, de 
collaboration dans des projets de 
recherche et de développement, 
tout en contribuant à l’innovation 
pour une croissance durable.
Les experts de Huawei ont 
également profité de cet 
événement pour présenter les 
avantages de l’ICT Academy 

et familiariser les participants 
avec les technologies de cloud, 
soulignant leur rôle clé dans 
l’amélioration de la qualité de 
vie et dans le progrès socio-
économique.
Cette collaboration promet de 
renforcer le lien entre l’université 
et l’industrie technologique, en 
dotant les jeunes talents algériens 
des compétences nécessaires 
pour exceller dans un monde de 
plus en plus connecté et axé sur 
l’innovation technologique.

Privilégiant le travail de proximité 
et le contact direct avec les 
populations locales, le chef de daïra 

d’El Hadjar, accompagné du chef secteur 
de la construction et de l’architecture de 
la daira d’El Hajdar ainsi que du directeur 
des services techniques de Sidi Amar et 
du représentant délégué de la cité 440 
logements de HdjarEdiss, a effectué 
une sortie  au niveau de la localité de 
HdjarEdiss.Cette inspection sur site, a 
porté sur l’examen des préoccupations 
des habitants de la cité 440 logements de 
HdjarEdiss touchant plusieurs volets tels 
que les services publics, l'urbanisme, et 
la qualité de vie notamment l’éclairage 

public. Les membres de la commission 
ont souligné l'importance d'une approche 
inclusive pour apporter des solutions 
aux problèmes soulevés par les habitants 
de cette localité, visant à améliorer les 
conditions de vie des citoyens. Les 
autorités locale   ont souligné l'importance 
du dialogue de proximité  avec les 
habitants et de rendre compte des progrès 
réalisés dans la résolution des problèmes 
débattus lors des sorties sur terrain. Cette 
approche montre l’engagement des élus 
envers les citoyens en vue de leur bien-
être. Cette initiative offre des perspectives 
prometteuses pour l'avenir de la localité 
de HdjarEdiss.

Dans le cadre de son engagement 
humanitaire, la police d’Annaba a 
pris part à la troisième phase de la 

campagne nationale de don de sang. Cette 
initiative, qui s’est déroulée du 21 au 23 
octobre 2024, s’inscrit dans une série 
d’actions visant à renforcer les réserves 
nationales en produits sanguins.Durant 
cette période, les membres des forces de 
l’ordre, ainsi que les citoyens volontaires, 
ont répondu massivement à cet appel 
solidaire. Les centres de collecte, installés 
dans plusieurs points stratégiques de 
la wilaya d’Annaba, ont enregistré une 
affluence importante de volontaires. Les 
agents de la sûreté de wilaya  toujours en 
première ligne lorsqu’il s’agit de soutenir 
les actions de solidarité, ont démontré 
une fois de plus leur attachement à la 

préservation des vies humaines, même en 
dehors de leurs missions habituelles.
Cette campagne organisée sous l’égide de 
la Direction générale de la Sûreté nationale 
(DGSN), a fait de la participation à des 
initiatives de santé publique un pilier 
de sa politique de proximité. Elle vise à 
sensibiliser la population à l’importance 
du don de sang, surtout en période de 
pénurie, et à promouvoir l’engagement 
citoyen.
Les responsables espèrent que ces actions 
contribueront à sensibiliser un plus grand 
nombre de citoyens et à inciter à des dons 
réguliers.
Ainsi, la campagne se poursuit avec 
l’espoir d’une mobilisation encore plus 
large, afin de garantir la disponibilité 
des stocks de sang nécessaires aux 
établissements sanitaires.
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ANNABA / OCTOBRE ROSE
La polyclinique “Loussafna’’ sensibilise sur l’importance du 

dépistage précoce du cancer du sein

ANNABA / DCP
Inspection sur le respect des normes  de conservation et de 

stockage des viandes importées  

ANNABA / PRÉVENTION CONTRE LES DANGERS DE LA DROGUE
La sûreté de wilaya s’implique dans la sensibilisation de la population

Comme tous les ans le 
mois d’octobre s’habille 
de rose pour soutenir 

la lutte contre le cancer du 
sein. Il ne reste plus que 
quelques  jours avant la fin de 
la campagne dédiée à ce type 
qui est en nette augmentation, 
et qui vient en tête de tous les 
types de cancer répandus dans la 
société. L’occasion pour revenir 
sur le rôle des médecins dans 
la lutte contre le cancer, afin 
de soutenir les efforts consentis 
par les pouvoirs publics en la 
matière. En effet, une journée 
de sensibilisation  sur le cancer 
du sein précoce, a été organisée, 
hier,  à la polyclinique  
Loussafna,à l’initiative du 
directeur de la polyclinique, 
Benchaa Abdelkader, que nous 
avons approché. Ce dernier  a 
insisté sur l’importance de la 
détection précoce dans la lutte 
contre cette maladie, soulignant 
les efforts importants de la 
DSP pour mettre organiser  ces 
journées de sensibilisation qui 

a touché tout les établissements 
sanitaires de la wilaya  en vue  
de sensibiliser les femmes de 
wilaya et ce  pendant tout le 
mois d’octobre. Il a été indiqué 
qu’à cette occasion cette journée 
de sensibilisation a donné lieu à 
la distribution de brochures et 
de dépliants mettant en exergue 

l’efficacité du dépistage précoce 
dans l’amélioration du taux 
de guérison et la réduction 
de la mortalité ainsi que  des 
conseils et des orientations 
quant à l’importance du 
dépistage précoce, ainsi qu’à 
des consultations gratuites. La 
doctoresse Mihoubi médecin-

chef de la polyclinique 
Loussafna a souligné que cette 
initiative vise à toucher le 
plus grand nombre de femmes 
possible et s’inscrit dans le cadre 
du programme de la direction 
de wilaya de la santé pour le 
mois d’Octobre Rose. Elle a 
évoqué plusieurs méthodes 

de prévention, telles que 
l’allaitement naturel, l’hygiène 
de vie et une alimentation 
équilibrée. Elle a encouragé 
les femmes à pratiquer 
l’autopalpation régulièrement 
et à consulter les établissements 
de santé en cas de doute ou de 
symptômes.

Le directeur du commerce 
de la wilaya d’Annaba, 
accompagné des 

responsables des services 
d’observation du marché et de 
protection du consommateur, 
ainsi que du chef de mission 
de la répression des fraudes, 
en présence de l’inspecteur 
vétérinaire des services agricoles, 
a supervisé une opération 
de contrôle portant sur des 
cargaisons de viandes fraîches 
importées (agneau et bœuf) 
stockées dans des chambres 
froides situées dans la zone 
industrielle de Sarouel, dans la 

commune d’El Bouni. 
Cette inspection visait à 
vérifier la conformité des 
conditions de conservation 
et de stockage des viandes 
importées, conformément à 
la réglementation en vigueur. 
Le directeur a insisté sur 
l’importance cruciale du respect 
des normes sanitaires, notamment 
en ce qui concerne la chaîne 
du froid, indispensable pour 
garantir la qualité et la sécurité 
des produits mis sur le marché.
Par ailleurs, le responsable de 
la direction du commerce a 
rappelé la nécessité pour les 
commerçants de respecter les 

marges bénéficiaires plafonnées 
imposées par la loi, afin de 
protéger les consommateurs 
contre les prix abusifs. Ces 
inspections régulières visent à 
maintenir un contrôle rigoureux 
sur les produits de grande 
consommation, en garantissant à 
la fois la qualité et la transparence 
sur le marché.
Cette initiative fait partie d’une 
série d’actions menées par les 
autorités locales pour renforcer 
la protection des consommateurs 
et lutter contre les pratiques 
commerciales illicites, 
notamment dans le secteur 
agroalimentaire.

La sûreté  de  wilaya 
d’Annaba a procédé à 
la sensibilisation des 

jeunes et moins jeunes sur 
les méfaits de la drogue. Une 
initiative qui consiste à travers 
les réseaux sociaux à aller vers 
les jeunes pour les sensibiliser 
sur les dangers et les méfaits 
résultant de la consommation de 
la drogue. Cette sensibilisation 
a pour objectif de conscientiser 

la population aux conséquences 
dévastatrices de la drogue et de 
l’addiction, tout en soulignant 
l’importance de la prévention 
et du soutien psychologique. 
À travers la mise en place 
des vidéos et des supports 
d’information, la campagne vise 
à sensibiliser un large public sur 
les différents types de drogues, 
leurs effets néfastes sur la santé 
physique et mentale, ainsi que 
les symptômes de l’addiction. 

L’accent est mis sur la promotion 
d’un mode de vie saine et sur la 
compréhension des ressources 
disponibles pour ceux qui ont 
besoin d’assistance. Elle entend 
à cet effet intensifier ses actions 
contre ce fléau qui ronge la 
société, et particulièrement 
la jeunesse.  Le but de cette 
initiative étant d’expliquer aux 
jeunes les effets et les dangers de 
la drogue sur les plans sanitaire, 
familial et social.

Imen.B/ Photo MeratiNassir
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ANNABA / CNAS : 
La CNAS organise des journées “Portes ouvertes’’ au 

profit des étudiants sur les avantages sociaux

Dans le cadre de la 
campagne médiatique 
et de sensibilisation 

organisée par la Caisse 
Nationale des Assurés Sociaux 
des travailleurs salariés 
(CNAS), « Agence d’Annaba 
», sous le slogan « La sécurité 
sociale vous accompagne 
tout au long de votre parcours 
universitaire », la faculté des 
Sciences Sociales et Humaines 
d’El Bouni a abrité des 
journées ‘’portes ouvertes’’ au 

profit des  étudiants pour les 
sensibiliser sur les avantages 
sociaux. Durant ces journées, 

le guichet mobile de la CNAS 
a fourni des informations 
détaillées sur les droits et 

obligations des étudiants vis-
à-vis de la sécurité sociale, 
en répondant également 
aux questions des étudiants 
présents. Un accent particulier 
a été mis sur la présentation des 
services numériques proposés 
par la CNAS à ses affiliés, qui 
visent à faciliter l’accès aux 
informations et aux services de 
manière électronique et rapide.
L’initiative a été largement 
saluée par les étudiants, qui 
ont interagi positivement avec 
les informations fournies, 

renforçant ainsi leur intérêt 
de l’adhésion au système 
national de sécurité sociale et 
de l’utilisation des services 
numériques disponibles.
Ces journées ‘’Portes 
ouvertes’’ ont pour objectif 
d’accompagner les étudiants 
durant leur parcours 
universitaire, en leur fournissant 
toutes les informations 
nécessaires concernant leurs 
droits à la sécurité sociale. Ces 
journées s’étaleront jusqu’à 
jeudi prochain.

S.Y

ANNABA / TRANSPORT : 
Mise en service d’une nouvelle ligne de bus reliant Draa 

Errich à El Bouni

Dans le cadre de 
sa stratégie de 
développement du 

réseau de transport public, la 
direction des transports de la 
wilaya d’Annaba a annoncé la 
mise en service d’une nouvelle 
ligne reliant Draa Errich à El 
Bouni. Cette disposition vise à 
désenclaver la circonscription 
administrative ‘’Benaouda 
Benmostefa’’ (Ex-Draa Errich)  
et à la relier aux principales 
agglomérations de la région.
Dès hier mardi, la première 

navette a été mise en 
circulation sur ce nouveau 
itinéraire. La direction a d’ores 
et déjà octroyé une première 
autorisation d’exploitation à un 
opérateur de transport public, 
avec d’autres candidatures 
à l’étude pour renforcer 
le dispositif en matière de 
transport. Cette mesure répond 
à une demande croissante des 
habitants de ‘’Draa Errich’’ une 
zone en plein essor, qui tend à 
améliorer ses liaisons avec le 
reste de la wilaya.
Le projet, fruit d’un travail 

conjoint entre les autorités 
locales et le secteur des 
transports, vise à offrir aux 
habitants plus de facilité de 
mobilité et régulière pour leurs 
déplacements quotidiens.
Les habitants de ladite localité 
pourront désormais rejoindre 
facilement El Bouni, un pôle 
économique et commercial 
stratégique, grâce à cette 
nouvelle ouverture de ligne  de 
transport public, en attendant 
de nouvelles autorisations 
d’exploitation qui viendront, à 
terme, renforcer ce service.

S.Y

ANNABA / FAITS DIVERS : 
Un homme grièvement blessé après une chute de 3 mètres

La cité de Boukhadra 3 
situé dans la commune 
d’El Bouni a été le 

théâtre, hier, d’un terrible 
drame ayant provoqué une 
grosse frayeur parmi les 
habitants. En effet, un homme 
d’une quarantaine d’année a 
subi, hier, une  chute d’une 

hauteur de trois (3) mètres, 
dans la journée vers les coups 
de 10h30. En effet, selon 
des sources proches de la 
cellule de communication de 
la protection civile, aussitôt 
prévenus les secouristes se 
sont rendus sur le lieu du 
drame, l’homme de 41 ans 
a subis de graves blessures. 

La victime a été aussitôt 
transférée aux urgences 
de l’hôpital le plus proche 
où il se trouve à l’heure 
actuellement dans un état 
critique. Les services de la 
sureté ont ouvert une enquête  
approfondie pour élucider les 
circonstances exactes de ce 
terrible drame.  

ANNABA / NOUVELLE VILLE ‘’BENMOSTEFA BENAOUDA : 
Inspection des camions-citernes distributeurs d’eau potable

Dans le cadre du 
contrôle des 
conditions de transport 

et de distribution de produits 
alimentaires, les services 
communaux d’Oued El Aneb 
ont mené, hier, des contrôles 
en collaboration  avec la 
gendarmerie nationale et la 
DCP au niveau de la nouvelle 
ville Benmostefa Benaouda. 
Cette sortie sur le terrain visait 

à inspecter de près les camions-
citernes colporteurs d’eau 
destinée à la consommation 
humaine à travers la commune.  
Cette intervention fait suite aux 
préoccupations croissantes des 
autorités locales concernant la 
protection des consommateurs 
sur le plan sanitaire. Cette 
opération vise également à 
garantir la sécurité de l’eau 
potable fournie aux citoyens 
et à protéger leur santé des 

maladies transmises par l’eau. 
Ces sorties sur le terrain 
s’inscrivent dans le cadre de 
l’engagement des services de 
la commune d’Oued El Aneb 
à fournir de l’eau potable de 
haute qualité aux citoyens, en 
prenant une série de mesures 
préventives pour garantir 
la sécurité de l’eau potable 
fournie aux habitants de la 
nouvelle ville Benmostefa 
Benaouda. 

Imen.B
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Le soutien problématique d’Elon Musk à Donald Trump

Martinique 
Le couvre-feu nocturne prolongé jusqu’au 28 octobre 

face aux violences urbaines

L’homme le plus riche du 
monde, propriétaire du 
réseau X, ne se contente 

pas de financer le candidat 
républicain à la présidentielle 
américaine, il est devenu un 
rouage à part entière de la 
campagne avec des méthodes 
qui questionnent et une capacité 
d’influence inégalée, selon le 
monde fr.
Dans les relations incestueuses 
que la politique américaine 
entretient avec le monde des 
affaires, un cap est en train d’être 
franchi avec l’alliance entre 
Donald Trump et Elon Musk. 
Jusqu’à peu, l’homme le plus 
riche du monde était sceptique 
sur les capacités du candidat 
républicain à diriger le pays. 
Mais en quelques mois, il est 
devenu l’un de ses plus fervents 
supporteurs pour l’élection 
présidentielle du 5 novembre.
La nouveauté n’est pas que le 

patron de Tesla, de SpaceX et 
du réseau social X soit l’un des 
principaux bailleurs de fonds de 
Donald Trump. Il est classique 
que des milliardaires financent 
les candidats et, de ce point de 
vue, Kamala Harris n’a rien à 
envier à son rival. Mais Elon 
Musk n’est pas qu’un simple 
soutien financier. Il est désormais 
un rouage à part entière de la 
campagne de Donald Trump, 
avec des méthodes qui posent 
question, une capacité d’influence 
sans pareille, le tout au service de 
théories complotistes.
Les méthodes, d’abord. Après 
s’être affiché début octobre 
avec Donald Trump lors d’un 
meeting en Pennsylvanie, l’un 
des Etats susceptibles de faire 
basculer le vote du 5 novembre, 
Elon Musk vient d’y lancer une 
loterie quotidienne dotée de 1 
million de dollars pour inciter 
les gens à s’inscrire sur les listes 

électorales. Un procédé litigieux 
sur le plan juridique qui pourrait 
s’apparenter à l’achat de voix.
L’influence, ensuite. Même 
si la campagne de 2024 ne se 
joue qu’à la marge sur X, le fait 
qu’Elon Musk instrumentalise 
le réseau social qu’il a racheté 
en 2022 soulève clairement 
un problème d’équité. Sous 
prétexte de défendre la liberté 
d’expression, la plateforme 
diffuse mensonges et calomnies 
pour nuire aux démocrates, 
tout en multipliant les prises 
de position explicites en faveur 
de Trump. Ainsi, au lendemain 
des ouragans Helene et Milton, 
X a été utilisé pour déverser un 
torrent de désinformations sur 
la réponse fédérale apportée à la 
catastrophe naturelle. Peu à peu, 
le réseau social s’est transformé 
en un organe informel au service 
du candidat républicain.
Discours antimigrants

L’influence de Musk est d’autant 
plus décisive sur le plan politique 
qu’il conforte l’électorat 
trumpiste dans ses lubies, à 
commencer par le discours 
antimigrants qu’il contribue à 
colporter. Qu’il soit légitime de 
mieux réguler les flux migratoires 
est une chose. Prétendre qu’ils 
ne servent qu’à faire entrer 
aux Etats-Unis de futurs 
sympathisants démocrates pour 
voler les élections s’apparente 
à du complotisme à l’état pur. 
On peut d’ailleurs s’étonner que 
Musk, qui est né en Afrique du 
Sud et qui est l’illustration d’une 
Amérique terre d’opportunité 
pour les étrangers, soit devenu 
un farouche défenseur d’une 
fermeture stricte des frontières.
Il serait naïf de croire que c’est 
uniquement par conviction que 
l’homme le plus riche de la 
planète roule pour Trump. Son 
soutien est évidemment lié à ses 

intérêts, et ils sont nombreux. 
Les sociétés d’Elon Musk 
bénéficient de contrats fédéraux, 
avec la NASA ou le Pentagone, 
de subventions diverses, sans 
oublier le rôle de son réseau de 
satellites de télécommunications 
Starlink, qui peut être décisif sur 
les champs de bataille, comme 
l’Ukraine l’a appris à ses dépens 
en 2022.
A un moment où des décisions 
cruciales concernant l’avenir 
de l’intelligence artificielle et la 
commercialisation de l’espace 
doivent être prises, Musk se met 
en situation de transformer son 
immense richesse en une source 
de pouvoir politique inédite 
sans avoir à rendre des comptes. 
Le rôle qu’Elon Musk pourrait 
être amené à jouer n’est pas le 
moindre des risques posés par un 
second mandat de Donald Trump.

La nuit de dimanche à 
lundi a été marquée par 
de nouvelles violences 

urbaines sur l’île, la préfecture 
signalant une « douzaine de 
barrages » érigés, une station-
service « pillée » et un blessé 
parmi les forces de l’ordre, selon 
le monde fr.
Le couvre-feu de minuit à 5 
heures en vigueur sur l’île de la 
Martinique est prolongé jusqu’au 
28 octobre sur l’ensemble du 
territoire insulaire, théâtre de 
violences urbaines ces dernières 
semaines, a annoncé lundi 21 
octobre la préfecture. Cette 

mesure, assortie de restrictions 
de vente et de transport 
d’essence et d’usage d’engins 
pyrotechniques, intervient après 
une nouvelle nuit de violences 
sur l’île, entre dimanche et lundi, 
où plusieurs barrages ont été 
érigés.
« Tout déplacement de 
personnes sur la voie publique, 
dans l’espace public ou dans 
un lieu ouvert au public est 
interdit entre minuit et 5 heures 
jusqu’au lundi 28 octobre 2024 
sur l’ensemble du territoire », a 
écrit la préfecture dans un arrêté.
La nuit dernière a été marquée 

par de nouvelles violences 
urbaines, la préfecture signalant 
une « douzaine de barrages » 
érigés, une station-service « 
pillée » et un blessé parmi les 
forces de l’ordre, avant une 
journée de blocages contre la 
vie chère. Les nuits précédentes 
s’étaient traduites par une 
relative accalmie.
Deux mille personnes 
mobilisées samedi
Cette recrudescence de violences 
intervenait avant une nouvelle 
journée de blocages ce lundi 
sur l’ensemble de ce territoire 
de quelque 350 000 habitants, 

à l’appel du Rassemblement 
pour la protection des peuples 
et des ressources afro-caribéens 
(RPPRAC).
Mercredi soir, ce collectif citoyen, 
en pointe dans la mobilisation 
contre la vie chère, avait refusé 
de signer un accord pour faire 
baisser les prix d’environ 6 000 
produits alimentaires de « 20 
% en moyenne ». Ce protocole 
avait notamment été signé par 
le préfet, les distributeurs et la 
Collectivité territoriale de la 
Martinique (CTM).
De son côté, le RPPRAC avait 
estimé ce nombre de produits 

insuffisant dans un territoire 
où les prix de l’alimentaire 
sont 40 % plus élevés que 
dans l’Hexagone. Le collectif 
avait appelé à poursuivre le 
mouvement, mobilisant environ 
2 000 personnes samedi.
Après un premier couvre-feu 
partiel mis en place du 18 au 
26 septembre pour contenir 
les émeutes, le préfet a décrété 
de nouvelles interdictions 
de déplacement nocturne sur 
l’ensemble du territoire à 
compter du 10 octobre. Ces 
mesures étaient en vigueur 
jusqu’à lundi matin.

Le gouvernement veut geler 
les pensions pendant six 
mois, ce qui a provoqué un 

tollé de tous les partis politiques 
et une pluie d’amendements en 
commission, selon le monde fr.
Le débat sur le gel des 
revalorisations des pensions 
de retraite ne cesse de monter. 
Hautement inflammable 
politiquement, le sujet sera 
l’un des enjeux de l’examen en 
commission des affaires sociales 
du projet de loi de financement 
de la Sécurité sociale (PLFSS) 
qui a débuté lundi 21 octobre 
dans la soirée, à l’Assemblée 
nationale.
Le gouvernement compte 
faire contribuer les retraités 
au redressement des finances 

publiques. Ainsi, il a prévu 
de décaler de six mois, au 1er 
juillet 2025, l’augmentation des 
pensions prévues le 1er janvier. 
Un report qui concerne quelque 
14 millions de personnes et qui 

doit permettre d’économiser, 
selon Bercy, environ 4 milliards 
d’euros.
La décision du gouvernement 
a toutefois provoqué un tollé 
de tous les partis politiques et 

fragilise notamment l’équilibre 
du « bloc central ». Du président 
des députés Les Républicains 
(LR), Laurent Wauquiez, au 
président « insoumis » de la 
commission des finances, Eric 
Coquerel, en passant par le 
député Renaissance du Nord et 
ex-ministre de l’intérieur Gérald 
Darmanin et la présidente des 
députés Rassemblement national 
(RN), Marine Le Pen, tout le 
monde ou presque conteste 
l’idée de demander un effort 
aux retraités. Hors de question 
de toucher à une catégorie de la 
population qui se rend beaucoup 
aux urnes lors de chaque élection.
Face à cette opposition 
généralisée, le gouvernement 
laisse entendre qu’une évolution 

est possible, afin de protéger 
les retraités les plus modestes. 
« Nous pouvons à la fois faire 
ce décalage et protéger les 
petites retraites », a assuré le 
ministre du budget, Laurent 
Saint-Martin, lundi, au 20 heures 
de France 2, ajoutant que « le 
minimum vieillesse sera, lui, 
bien revalorisé au 1er janvier », 
quoi qu’il arrive. « On va avoir 
une discussion pour que nous 
puissions avoir un seuil qui 
puisse être protégé » d’une perte 
de six mois de revalorisation, a-t-
il expliqué, laissant la discussion 
ouverte sur le montant : « Est-
ce que c’est 1 200 euros, 1 400 
euros, j’ai entendu 1 600, il faut 
avoir ce débat. »

Mercredi 23 Octobre 2024

International 09Seybouse Times

Budget 2025 
Faire contribuer les retraités, un débat ultrasensible



L’inde et la Chine s’accordent sur les patrouilles 
à leur frontière

Guerre à Gaza: 

les Palestiniens horrifiés par l’attaque israélienne au camp 
de réfugiés de Jabaliya

Russie: 

l’Allemagne inaugure un QG naval de l’Otan en mer Baltique

L’Inde et la Chine 
affirment avoir trouver 
un accord concernant 

les patrouilles le long de 
leur frontière disputée dans 
l’Himalaya. Cette annonce 
a lieu quatre ans après des 
affrontements meurtriers 
dans la région et juste avant 
l’ouverture du sommet des 
Brics en Russie. La relation 
entre les deux grands rivaux 
asiatiques sera scrutée lors de 
ce sommet. 
Depuis 1962, les deux pays se 
disputent 4 000 kilomètres de 
frontières le long de la chaîne 
de l’Himalaya sur le « toit du 

monde ». Un différend qui se 
rappelle régulièrement dans 
leur relation comme lorsqu’en 
juin 2020, une vingtaine de 

soldats indiens et chinois 
avaient trouvé la mort lorsque 
deux patrouilles s’étaient 
croisées. 

Relations « pas terribles »
Les relations entre les deux 
pays étaient, depuis, au plus 
bas, décrites en septembre 2024 
comme « pas terribles » par le 
ministre des Affaires étrangères 
indien, qui jugeait encore que 
l’Inde avait un « problème 
Chinois ».
L’accord annoncé ce lundi 21 
octobre concerne la répartition 
des patrouilles sur la « ligne de 
contrôle », une zone tampon 
ou les deux pays n’ont pas le 
droit d’entrer avec des armes. 
Il ne règle pas le différend 
frontalier mais vise à calmer 
la surenchère dans la région. 

L’Inde reproche notamment à la 
Chine de construire des villages 
de peuplement collés à la ligne, 
ce qui est considéré comme une 
provocation.
Détente affichée  
Cette détente affichée au 
moment où s’ouvre le sommet 
des Brics ne doit rien au hasard. 
L’Inde et la Chine portent 
deux visions différentes pour 
le club des pays du Sud. Les 
rencontres entre Xi Jinping et 
Narendra Modi y sont toujours 
particulièrement scrutées. Avec 
cet accord les deux géants 
veulent montrer que cette 
rivalité n’est pas insurmontable.

Les Palestiniens 
endurent des « horreurs 
indescriptibles » dans 

le nord de Gaza, dénonce 
l’ONU. Selon un décompte 
palestinien, Israël a tué ces 
deux dernières semaines 
plus de 400 personnes 
dans le nord de la bande de 
Gaza, également assiégé : 
aucune aide humanitaire n’y 
est entrée depuis le début 
du mois. Et sur la place, la 
situation ne cesse d’empire
Il n’y a que très peu d’images 
qui parviennent du nord de la 

bande de Gaza. Assiégé depuis 
déjà 17 jours, soit un siège 
dans un siège, les témoignages 
sont difficiles à obtenir. Israël 
a bloqué les réseaux internet et 
téléphonique.
Mais depuis lundi, une vidéo 
filmée par un journaliste sur 
place tourne sur les réseaux 
sociaux, avec une femme 
criant devant le camp de 
Jabaliya, « Qui a été tué? Tous 
? Oh mon dieu… oh mon 
dieu… oh mon dieu !!! », crie-
t-elle de désespoir.
On y voit une dizaine de corps 

ensanglantés gisant au sol 
sur les marches d’un abri de 
l’agence onusienne pour les 
réfugiés palestiniens (Unrwa), 
dans le camp de Jabaliya. Parmi 
eux, des dépouilles de femmes 
et d’enfants. L’abri a été visé par 
l’armée israélienne, il n’y a plus 
d’ambulances pour les blessés, 
laissant tous devant une 
horreur presqu’indescriptible.
« Utiliser l’aide humanitaire à 
des fins militaires est un signe 
de la faiblesse de la boussole 
morale »
Les seuls Gazaouis joignables 

dans cette zone sont les 
déplacés, ceux qui ont réussi à 
quitter la zone, à dépasser les 
checkpoints sans se faire tirer 
dessus. C’est le cas de Nasser : « 
Ce qui nous arrive dans le nord 
n’est pas anodin. Des familles 
entières sont tués. Pourquoi 
cela nous arrive-t-il ? Où sont 
les droits de l’homme? »
Dans le même temps, 
Israël bloque toujours l’aide 
humanitaire dans cette zone, 
les hôpitaux sont privés 
d’électricité, les blessés laissés 
sans soins. Sur place, il n’y a 

plus d’eau, plus de nourriture, 
plus de médicaments, explique 
Sam Rose, directeur adjoint 
des affaires de l’Unrwa à 
Gaza : « Aucune aide n’a pu 
être acheminée là-bas depuis 
deux ou trois semaines alors 
que des centaines de milliers 
de personnes y sont encore 
bloquées »
Et d’après Philippe Lazarrini, 
directeur de l’Unrwa, « utiliser 
l’aide humanitaire à des fins 
militaires est un signe de la 
faiblesse de la boussole morale 
».

ROSTOCK : Défendre 
« le flanc oriental de 
l’Otan » : l’Allemagne 

a inauguré lundi un nouveau 
centre de commandement naval 
de l’Alliance atlantique en mer 
Baltique, avec l’objectif déclaré 
de coordonner les forces des 
États membres de la zone face 
à la Russie.
À Rostock, une des grandes villes 
portuaires de la côte nord-est du 
pays, la Force opérationnelle de 
commandement Baltic (CTF 
Baltic) sera dirigée par un 
amiral allemand et composée 
d’un état-major de militaires 
venus de 11 autres pays de 
l’Alliance.
Le centre aura pour objectif de « 
coordonner les activités navales 
» et de fournir à l’OTAN « un 

tableau actuel de la situation 
maritime » dans la zone, selon 
l’armée allemande.
« L’importance de la région est 
devenue encore plus évidente 
dans le contexte de l’agression 
russe en cours » en Ukraine, a 
déclaré sur place le ministre 
allemand de la Défense, Boris 
Pistorius.
Dirigée par l’Allemagne, qui 
possède la plus grande flotte 
militaire de l’OTAN dans la 
région, la CTF Baltic défendra 
les intérêts des États membres 
de l’Alliance face aux « actions 
agressives, notamment en 
raison de la proximité de la 
Russie », a-t-il expliqué.
Parmi les participants figurent 
la Finlande et la Suède, qui ont 
rejoint l’OTAN dans la foulée 

de l’invasion de l’Ukraine par 
la Russie en février 2022.
L’Allemagne a régulièrement 
mis en garde contre la menace 
accrue que fait peser la Russie 
sur ses voisins occidentaux.
Mi-octobre, un responsable de 
ses services secrets a affirmé que 
Moscou serait probablement 
capable de lancer une attaque 
contre l’Otan d’ici 2030.
« En Allemagne et en Europe, 
nous constatons que l’agression 
russe se manifeste de diverses 
manières, telles que des 
menaces cybernétiques et 
hybrides qui continuent de 
brouiller les frontières entre 
paix et guerre », a aussi déclaré 
Boris Pistorius.
« C’est pourquoi nous devons 
nous assurer que Poutine 

n’obtienne pas ce qu’il veut. 
Nous devons nous défendre et 
faire tout notre possible pour 
soutenir nos partenaires sur 
le flanc oriental de l’Otan », a 
encore dit le ministre allemand.
Le centre emploiera 

180 personnes, dont des 
représentants du Danemark, de 
l’Estonie, de la Finlande, de la 
France, de la Grande-Bretagne, 
de l’Italie, de la Lettonie, de la 
Lituanie, des Pays-Bas, de la 
Pologne et de la Suède.

Mercredi 23 Octobre 2024
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CAN 2025 – Vladimir Petkovic :
Said Fellak démystifie les rumeurs de primes

EN :
Touba, une solution prometteuse en défense

Équipe d’Algérie :
Amoura souhaite la bienvenue à Weiser

Après avoir conduit les 
Verts à la qualification 
pour la CAN 2025, 

des informations circulaient 
concernant une prime 
significative que toucherait 
le sélectionneur Vladimir 
Petkovic, liée à cet exploit. 
Cependant, Said Fellak, chargé 
de communication et des médias 
de la  Fédération algérienne de 
football (FAF), a fermement 
démenti ces allégations.
Aussitôt après la double 

victoire de l’Algérie face au 
Togo lors du stage d’octobre 
et la qualification des Fennecs 
à la Coupe d’Afrique 2025 
au Maroc, des rumeurs 
évoquaient une prime de 100 
000 euros, qu’allait toucher 
le coach Vladimir Petkovic, 
conformément à ce qui serait 
mentionné dans son contrat 
avec la FAF. Toutefois, Said 
Fellak a fermement démenti 
ces affirmations. « C’est 
complètement faux. Aucune 

prime pour la qualification à la 
CAN 2025 n’a été prévue dans 
le contrat du sélectionneur », 
a-t-il déclaré lors d’un entretien 
avec le média TSA.
Le responsable média de la FAF 
a ajouté qu’un barème de primes 
avait été établi, mais qu’il ne 
concernait que la phase finale de 
la CAN 2025, pas la qualification 
elle-même. C’est-à-dire, qu’une 
prime pourrait être envisagée 
pour le technicien de 61 ans en 
cas de passage au second tour de 

la compétition continentale.
En revanche, concernant la 
qualification au Mondial 2026, 
Fellak a laissé entendre qu’il 
pourrait y avoir une prime en 
cas de succès. Bien qu’il n’ait 
pas dévoilé le montant exact 
de ce bonus, il a affirmé : « Il 
y aura sans doute une prime 
pour la qualification au Mondial 
2026. » Cela peut susciter des 
spéculations, notamment sur 
une somme de 400 000 euros 
qui circulait dans les médias.

Alors que la sélection 
nationale n’a encaissé 
qu’un seul but après 

quatre journées des éliminatoires 
de la CAN 2025, doit-on 
considérer qu’elle dispose 
désormais d’une défense solide ?
Il est trop tôt pour établir un 
tel jugement, estiment les 
observateurs. Toujours est-il, 
le  dossier de la  défense  reste 
ouvert. Les peu convaincantes 
prestations de Mandi et Tougaï 
vont pousser Vladimir Petkovic 
à explorer  d’autres  solutions 
pour résoudre  le problème de 
l’axe central notamment. Alors 
pourquoi ne pas utiliser l’option 
Ahmed Touba ? Naguère, ce 
dernier arrivait en sélection avec 
peu de matchs dans les jambes, 
mais depuis qu’il a signé au 
FC Malines début septembre, 
il  enchaîne les titularisations et 
même les bonnes prestations. Ce 
n’est d’ailleurs pas par hasard 
que le coach national l’a retenu 
dans sa liste du dernier stage, 
étant convaincu qu’une fois en 
pleine possession de tous ses 
moyens, Ahmed Touba pourrait 

être une solution intéressante 
pour sécuriser la défense.

Repositionnement
Il est possible que les deux matchs 
de novembre (déplacement 
en Guinée équatoriale et 
réception  du Libéria),  qui sont 
quasiment sans enjeu pour l’EN 
qui a déjà composté son ticket 
qualificatif à la CAN 2025, que 
le coach national expérimente 
de nouvelles variantes. A cet 
effet, il est possible que Ramy 
Bensebaïni, qui est de loin le 
meilleur défenseur de la sélection 
nationale, glisse à gauche en 
occupant à nouveau son poste 
de prédilection (arrière gauche), 
et dans cette configuration, 
Rayan Aït-Nouri qui est un fin 
technicien avancera d’un cran, 
d’autant plus qu’avec son club 
de Wolverhampton, il évolue 
pratiquement comme piston 
gauche. Cela dépend en fait 
de la situation de jeu : lorsque 
l’adversaire attaque, il se replie 
pour bloquer son couloir. Ce 
dimanche contre Manchester 
City, il s’est plutôt bien débrouillé 
face à Dekou et Savinho. Il 

a correctement accompli la 
tâche qui lui a été assignée en 
mettant sous l’éteignoir les 
deux attaquants des Citizen. 
Par contre, en Equipe nationale, 
il est beaucoup moins efficace 
défensivement, usant souvent de 
dribbles, un exercice dans lequel 
il excelle, d’où la question sur 
son positionnement.  D’aucuns 
pensent qu’en l’avançant d’un 
cran, son apport sera plus 
important, notamment dans le 
jeu en contre, celui-là même que 
préconise Vladimir Petkovic. 
L’ancien sélectionneur de la 
Suisse pourrait ainsi être amené 
à changer le positionnement 
de Bensebaïni et d’Aït- Nouri, 
pourvu qu’Ahmed Touba soit 
prêt à intégrer l’axe central. 
C’est dire que le stage de 
novembre ne sera pas seulement 
l’occasion pour le coach de tester 
de nouveaux joueurs, mais aussi 
d’autres variantes qui paraissent 
aujourd’hui nécessaires, 
notamment en perspective des 
grands rendez- vous de mars 
avec la reprise des éliminatoires 
de la Coupe du monde 2026.

Au courant de l’actualité 
footballistique 
algérienne, Mohamed 

Amoura a félicité le néo-
algérien, Mitchell Weiser, après 
son changement de nationalité 
sportive.
En effet, « l’amateur de l’Algérie 
» et joueur du club allemand de 
Werder Brême, Mitchell Weiser, 
a révélé avoir échangé avec 
Amoura après le sifflet final de la 
rencontre qui a eu lieu dimanche 
entre le Werder et Wolfsburg.
« Avec Amoura, nous avons 
discuté brièvement. Il était 
au courant de mon entreprise 
de changement de nationalité 
sportive et m’a félicité », dit 
Weiser au micro de Sky Sport 
Deutsch. Sur les dessous de cet 
échange, Weiser a ajouté, « je 

comprends bien le français, mais 
je le parle moins bien », lit-on.

Sur son choix « algérien » : 
Weiser confirme

Buteur et passeur décisif avec 
son équipe face à Wolfsburg 
d’Amoura, dimanche dernier, 
Mitchell Weiser a brillé de mille 
feux lors de cette rencontre 
comptant pour la 7e journée de 
la Bundesliga. Au micro de Sky 
Sport, Weiser a confirmé avoir 
changé de nationalité sportive en 
vue d’accroître ses chances d’être 
sélectionné prochainement.
Il déclare, « il reste encore du 
temps avant la prochaine trêve 
internationale. Je dois bien jouer 
et je veux offrir le meilleur de 
moi même. J’espère recevoir 
une convocation de la part du 
sélectionneur algérien », a-t-il 

indiqué.
Une déclaration qui confirme 
son choix d’opter pour 

l’Algérie après avoir terminé 
les démarches administratives 
de changement de nationalité 

sportive. Le feu vert de la FIFA 
a la Fédération algérienne de 
football est un autre élément 
qui joue en faveur du joueur qui 
se décrit comme amateur des 
nouvelles expériences.
« J’ai côtoyé les sélections 
allemandes chez les jeunes et j’ai 
constaté que leur mentalité ne me 
convient pas. J’ai quelque chose 
d’africain en moi. J’ai toujours 
eu cette option en tête car j’ai le 
luxe de pouvoir théoriquement 
jouer au football pour deux 
pays. C’était toujours un grand 
objectif pour moi de jouer un 
grand tournoi. J’ai de meilleures 
chances avec l’Algérie », avait 
déclaré Weiser précédamment. 
Un appel de phare qui pourrait 
avoir un signal de retour 
prochainement ! À suivre.
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Neymar pose déjà un sérieux casse-tête au Brésil

Coupe du Monde des Clubs :
L’Inter Miami et Lionel Messi au coeur de la polémique

Lundi soir, Neymar Jr a 
retrouvé les terrains de 
football après plus d’une 

année sans jouer. Mais au Brésil, 
son cas pose déjà question…
Hier soir, Al-Hilal a affronté 
Al-Ain en Ligue des champions 
asiatique. Mais la victoire de 
la formation saoudienne a été 
éclipsée par le grand retour sur 
les terrains de football de Neymar 
Jr. Après près de 370 jours 
d’absence en raison d’une grave 
blessure au genou contractée 
lors du choc Brésil-Uruguay, 
l’international auriverde a pu 
rejouer. Présent sur le pré durant 
une trentaine de minutes, le natif 
de Mogi das Cruzes a touché 13 
ballons. Il a notamment tiré une 
fois au but. Sa tentative n’est 
d’ailleurs passée pas très loin du 
poteau. Après le coup de sifflet 
final, Ney a livré ses premières 
impressions sur le compte X 
officiel d’Al-Hilal. «Je me sens 
bien. C’est très difficile, j’ai 
toujours une bonne équipe avec 
moi, mais je suis très content. Je 
suis de retour.»

Ney va peu jouer avant 
la prochaine liste du Brésil

Une bonne nouvelle pour 

l’écurie de Saudi Pro League, 
qui a investi 90 M€ à l’été 2023 
mais qui n’avait pu profiter de 
lui que durant 5 rencontres (1 
but, 2 assists). Mais c’est aussi 
une bonne chose pour le Brésil. 
D’ailleurs, le staff de la Seleção 
suit de très près le cas Neymar. 
TNT Sports indique que le 
médecin de l’équipe nationale 
auriverde, le Docteur Rodrigo 
Lasmar, était présent hier à Dubai 
afin de procéder à un examen 
clinique du joueur avant son 
retour sur les terrains en Ligue 
des champions AFC. L’idée était 
de faire un point global sur son 
état de santé avant et après son 
match. TNT Sports précise que la 

CBF (fédération brésilienne) est 
très prudente avec l’attaquant de 
32 ans afin d’éviter une rechute 
ou un nouveau pépin physique.
Dorival, ainsi que son staff ont 
d’ailleurs suivi la rencontre 
d’hier soir selon plusieurs 
médias brésiliens. Mais le 
sélectionneur va devoir trancher 
très prochainement à son sujet 
puisqu’il va devoir envoyer 
dimanche la pré-liste des 
joueurs retenus pour affronter 
le Venezuela (14 novembre) et 
l’Uruguay (20 novembre dans 
le cadre des éliminatoires à la 
Coupe du monde 2026. Il n’aura 
donc plus trop l’occasion de 
voir l’ex du PSG jouer d’ici là. 

«Même complètement remis de 
sa blessure au ligament croisé 
antérieur du genou gauche, 
Neymar n’aura pas beaucoup 
d’occasions de reprendre du 
rythme jusqu’à la prochaine 
date FIFA. Sur les 5 matchs que 
disputera Al-Hilal au cours des 
4 prochaines semaines, Neymar 
ne pourra être sur le terrain que 2 
fois», indique Globo.

La CBF réfléchit
Les trois autres rencontres jouées 
par Al-Hilal seront en Saudi 
Pro League. Une compétition 
à laquelle Ney ne peut pas 
participer puisqu’il n’est pas 
inscrit dans la liste des joueurs 
donnée par Jorge Jesus en début 
de saison. Le coach portugais 
ne pourra la modifier qu’en 
janvier 2025. Le Brésilien pourra 
donc postuler à une place sur le 
terrain face à Al Tai, en Coupe 
du Roi d’Arabie Saoudite, 
et contre Esteghlal (Iran), le 
4 novembre, en Ligue des 
champions asiatique. Ce qui fait 
peu. Mais Dorival devra faire un 
choix d’ici l’annonce officielle 
de sa liste, qui pourrait avoir 
lieu le 1er novembre prochain. 
Mais ce n’est pas encore sûr, 

puisque la CBF n’a pas fixé 
de date officiellement pour le 
moment. UOL explique que le 
sélectionneur, qui veut éviter 
pour le moment tout verdict 
concernant Ney, pourrait décider 
d’inclure sa star dans une longue 
liste par précaution et décider au 
dernier moment s’il sera présent 
ou non.
Même son de cloche du côté 
de TNT Sports, qui assure que 
la décision de le sélectionner 
ou non sera prise assez tard. Le 
média brésilien précise que la 
CBF «évalue tous les scénarios». 
Il pourrait être inclus dans une 
liste élargie tout comme être 
laissé de côté dans la pré-liste. 
Avant de se décider, la fédération 
brésilienne souhaite le voir sur 
place et l’examiner selon UOL. 
Il faut aussi connaître la position 
d’Al-Hilal, qui l’avait perdu sur 
blessure en sélection l’an dernier 
et qui n’avait pas pu profiter 
de lui. À peine revenu sur les 
terrains, l’attaquant, qui divise la 
presse et les supporters au pays, a 
encore des étapes à franchir pour 
revêtir de nouveau le maillot de 
la Seleção.

Alors que la Coupe du 
Monde des Clubs fait 
déjà énormément jaser, 

la FIFA est accusée d’avoir 
manqué de clarté au moment 
d’annoncer la qualification de 
l’Inter Miami de Lionel Messi. 
Explications.
L’Inter Miami et Lionel Messi 
sont sur un petit nuage. En MLS, 
la franchise floridienne a profité 
de la forme étincelante de son 
numéro 10 argentin (triplé) pour 
cartonner New England sur le 
score de 6 buts à 2. Auparavant, 
le club de David Beckham 
célébrait le Supporters’ Shield 
2024 conquis face à Columbus 
Crew. Un trophée honorifique 
qui s’est transformé en sésame 
pour la prochaine Coupe du 
Monde des Clubs organisée 
par la FIFA l’été prochain. 
L’instance dirigeante du 
football mondial avait d’ailleurs 
officialisé la nouvelle dimanche 
dernier, ajoutant même que 
l’Inter Miami aura le luxe de 
disputer le match d’ouverture à 
domicile, au Hard Rock Stadium 
de Miami.
«L’Inter Miami CF est devenu 
l’avant-dernier club à décrocher 
son billet pour la nouvelle 
Coupe du Monde des Clubs de 
la FIFA™ après avoir remporté 
le Supporters’ Shield 2024 de 
la MLS, confirmant ainsi sa 
domination tout au long de 
la saison régulière de Major 
League Soccer (MLS). Cette 
qualification fait de l’Inter 
Miami l’équipe qui représentera 

le pays hôte après avoir affiché 
une belle régularité lors d’une 
campagne exceptionnelle de 34 
matches ayant permis au club 
de s’adjuger le bouclier à deux 
rencontres de la fin de la saison 
de MLS. De fait, l’Inter Miami 
lancera la compétition en tant 
qu’équipe hôte en disputant le 
match d’ouverture de la Coupe 
du Monde des Clubs de la FIFA 
2025™ dans son antre.»

La FIFA a-t-elle tout fait 
pour avoir Messi ?

L’équipe de Messi a donc rejoint 
la liste des équipes qualifiées : 
Chelsea (Angleterre), Real 
Madrid (Espagne), Manchester 
City (Angleterre), Bayern 
Munich (Allemagne), Paris 
Saint-Germain (France), Inter 
Milan (Italie), Juventus Turin 
(Italie), Porto (Portugal), Benfica 
(Portugal), Borussia Dortmund 
(Allemagne), Atlético de Madrid 
(Espagne), FC Salzbourg 
(Autriche), Al Ahly (Égypte), 
Wydad Casablanca (Maroc), 
ES Tunis (Tunisie), Mamelodi 
Sundowns (Afrique du Sud), 
Al Hilal (Arabie saoudite), 
Urawa Red Diamonds (Japon), 
Al Ain (Émirats arabes unis), 
Ulsan HD FC (Corée du Sud), 
Palmeiras (Brésil), Flamengo 
(Brésil), Fluminense (Brésil), 
River Plate (Argentine), 
Boca Juniors (Argentine), 
Monterrey (Mexique), Seattle 
Sounders (États-Unis), Club 
León (Mexique), CF Pachuca 
(Mexique), Inter Miami (États-
Unis), Auckland City (Nouvelle-

Zélande).
Aujourd’hui, il ne manque plus 
qu’un club dans cette liste (le 
futur vainqueur de la Copa 
Libertadores), mais le Sun révèle 
qu’un nouveau scandale autour 
de cette compétition déjà très 
controversée aurait éclaté. En 
clair : les rivaux de l’Inter Miami 
accusent la FIFA de ne pas avoir 

fait preuve de clarté concernant 
les modalités de qualification 
pour ce fameux Mondial des 
Clubs. En effet, la FIFA est 
accusée d’avoir annoncé la 
qualification de l’Inter Miami 
uniquement après le sacre des 
Floridiens lors du Supporters’ 
Shield 2024 (qui récompense 
l’équipe la plus performante 

lors de la saison régulière, avant 
les playoffs). Concrètement, les 
rivaux de l’Inter estiment que 
l’instance dirigeante n’attendait 
qu’un prétexte crédible pour 
être certaine que la poule aux 
œufs d’or Lionel Messi soit de 
la partie l’été prochain… au 
détriment du futur champion de 
la MLS par exemple.
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En Bref...Adobe n’a qu’à bien se tenir  
Midjourney s’essaye à l’édition photo

Xiaomi aurait réussi à développer sa propre 
puce gravée en 3 nanomètres

Google serre la vis aux 
applications Android 
gourmandes en données 
personnelles. Le géant de 
Mountain View impose 
désormais aux développeurs 
l’utilisation d’un nouveau 
sélecteur de photos plus 
respectueux de la vie privée.
La bamboche, c’est terminé. 
Google a décidé de mettre un 
frein aux applications trop 
curieuses. Les apps ne pourront 
plus accéder librement à vos 
souvenirs de vacances, soirées 
et autres heureux événements 
conservés dans vos galeries 
photos et vidéos.
Voici venue l’ère de nouvelles 
règles strictes. Un sélecteur de 
photos remanié offre plus de 
contrôle aux utilisateurs, tandis 
que les développeurs doivent 
rendre des comptes sur leurs 
pratiques.
Google restreint l’accès des 
applications aux données 
personnelles
Et le moins que l’on puisse 
dire, c’est que Google met 
les applications un peu trop 
curieuses au pain sec et à l’eau. 
Vos galeries photo et vidéo ne 
sont plus un livre ouvert pour 
les applications. Google referme 
l’accès et en confie la clé aux 
utilisateurs. L’entreprise pousse 
les développeurs à adopter un 
nouveau sélecteur de photos, 
plus respectueux de la vie 
privée.
Ce sélecteur, apparu avec 
Android 13, permet aux 
utilisateurs de choisir 
précisément les photos ou 
vidéos qu’ils souhaitent 
partager avec une application. 
Voilà qui vient mettre un terme 
au peu de nuance qu’offrait le 
principe du « tout ou rien » qui 
obligeait souvent à donner un 
accès total ou à refuser l’accès 
à l’application. Les utilisateurs 
pourront en plus avoir un 
contrôle plus fin sur leurs 
données personnelles.
Côté développeurs, pas question 
pour eux de s›en tirer comme 
ça. Google leur demande des 
comptes. Ils doivent justifier 
tout besoin d›accès complet 
à la galerie. À partir de début 
2025, seules les applications 
dont les fonctions essentielles 
nécessitent l›accès aux images 
et vidéos de l›utilisateur 
pourront lire l›intégralité de la 
bibliothèque multimédia. Les 
autres devront se contenter du 
strict nécessaire… ou changer 
de magasin.

Le géant de l’IA générative 
Midjourney s’apprête à 
bousculer le monde de la 

retouche photo. Avec son nouvel 
outil d’édition d’images reposant 
sur l’intelligence artificielle, la 
plateforme pourrait bien faire de 
l’ombre à Adobe et ses logiciels 
emblématiques.
Alors que les outils d’édition 
d’images par IA existent depuis 
un certain temps, ils sont 
généralement limités aux images 
créées avec le même modèle 
d’IA. Midjourney franchit un 
cap en permettant de modifier 
n’importe quelle image, même 
celles qui n’ont pas été générées 
par son IA. Un défi technique 
impressionnant qui ouvre de 
nouvelles perspectives.

Un outil puissant mais 
controversé

Le nouvel outil de Midjourney, 
annoncé pour la semaine 
prochaine, offrira deux 
fonctionnalités principales: 
l›édition d›images web 
uploadées grâce à l›IA et la 
possibilité de retexturer des 
objets dans les images. Les 
utilisateurs pourront modifier 
les couleurs et les détails des 
objets en fonction de descriptions 
textuelles, tout en conservant la 

forme originale. Conscient du 
potentiel de mésusage de cet 
outil, Midjourney prévoit d›en 
limiter l›accès initial à un groupe 
restreint d›utilisateurs.
La société mène actuellement 
un sondage auprès de sa 
communauté pour déterminer 
qui devrait bénéficier d›un accès 
anticipé. Pour prévenir les abus, 
Midjourney compte renforcer la 
modération humaine et mettre 
en place des modérateurs IA plus 
avancés. Ce n›est pas la première 
fois que Midjourney est confronté 
à des défis liés à l›utilisation 
abusive de ses images. En 
mars 2023, la société avait dû 
désactiver l›accès gratuit à son 
service en raison de la circulation 
de fausses images sur les réseaux 

sociaux. Le niveau gratuit n›a été 
rétabli qu›en août dernier.

Des projets ambitieux pour 
l’avenir

Au-delà de l›édition d›images, 
Midjourney travaille également 
sur un modèle de génération de 
vidéos. Lors d›une interview, le 
P.-D.G. David Holz a partagé des 
informations sur le processus de 
développement. Plutôt que de 
proposer une seule vidéo haute 
résolution, l›entreprise envisage 
de fournir plusieurs options en 
basse résolution parmi lesquelles 
les utilisateurs pourront choisir et 
ensuite améliorer. Cette approche 
vise à donner plus de flexibilité et 
de contrôle aux utilisateurs. Holz 
a souligné que le rendu lent peut 

entraver le processus créatif.
Midjourney expérimente encore 
pour trouver le juste équilibre 
entre vitesse, coût et qualité. Des 
facteurs comme la réduction de 
la résolution ou de la fréquence 
d›images peuvent introduire de 
nouveaux défis. L›entreprise 
prévoit d›entraîner plusieurs 
versions du modèle pour trouver 
le compromis optimal. Enfin, 
Midjourney a annoncé son entrée 
dans le développement matériel 
avec le projet « Midjourney Orb 
», qui sera dirigé par Ahmad 
Abbas, responsable du matériel 
chez Midjourney, et le P.-D.G. 
David Holz. Les détails restent 
encore flous, mais nul doute que 
cette initiative suscitera beaucoup 
d’intérêt.

La question des semi-
conducteurs est marquée par la 
rivalité entre les États-Unis et 
la Chine. Washington essaye 
en effet de réduire le plus 
possible la capacité de Pékin 
d’avancer dans ce domaine, afin 
d’entraver son développement 
dans des technologies de 
pointe comme l’intelligence 
artificielle. Résultat, pour le 

moment, l’empire du Milieu 
n’a pas dépassé le stade des 
semi-conducteurs gravés en 7 
nm, qu’on peut retrouver dans 
le dernier Huawei Mate 60 Pro. 
Mais cette situation pourrait bien 
changer grâce à Xiaomi.
Une première en Chine
L’économiste en chef du 
Bureau d’Économie et des 
Technologies de l’Information 

de la municipalité de Pékin, 
Tang Jiangguo, pourrait bien 
avoir communiqué une news 
importante pour la Chine. En 
effet, d’après ce dernier, Xiaomi 
aurait réussi à concevoir une 
puce gravée en 3 nm. Plus 
précisément, Xiaomi aurait 
réussi la phase dite du « tape-
out », qui est la dernière phase 
de conception avant la mise en 
production.
Peu de détails ont pour le 
moment été fournis avec cette 
nouvelle. On ne sait par exemple 
pas avec quelle fonderie elle a 
réalisé cette éventuelle prouesse 
- Samsung ou TSMC maîtrisent 
tous deux ce procédé. Mais 
une chose est sûre, ce pourrait 
être à la fois une belle victoire 
chinoise, et une source d’ennuis 
pour Xiaomi.
Xiaomi pourrait-il à l’avenir être 
sanctionné par les États-Unis ?
En effet, les États-Unis ont 
imposé de lourdes sanctions 
depuis plusieurs années sur 

Huawei, qui ne peut notamment 
commercer avec Samsung ou 
TSMC afin de s’adjoindre les 
services d’un fondeur capable 
de lui produire les puces les plus 
avancées.

Or si Xiaomi a bien réussi à 
concevoir une puce 3 nm, et 
qu’elle est en mesure de la 
faire produire par l’un d’eux, 
cette situation signifierait que 
l’ensemble des autres entreprises 
chinoises pourraient, en se 
fournissant chez Xiaomi, obtenir 
ces puces très avancées.

On peut donc se demander, au 
cas où l›information venait à se 
confirmer, et que Xiaomi lançait 
l›an prochain la production 
de puces 3 nm, si les États-
Unis ne vont pas se mettre à 
réfléchir à de nouvelles sanctions 
commerciales, mais cette fois 
contre Xiaomi.
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Grande cause nationale 
2024, l’activité physique 
et sportive régulière 

aide à prévenir l’apparition de 
maladies cardiovasculaires, de 
maladies chroniques, du diabète, 
du cancer, de l’obésité…
Mais l’activité physique, et 
notamment le running, améliore 
aussi le bien-être mental. Le 
point sur les bienfaits du running 
sur votre moral.
Comment le running améliore la 
santé mentale ?
Nombre d’études scientifiques 
ont démontré les bienfaits de 
l’exercice physique et de la 
course à pied sur le mental.
Le running diminue le stress et 
l’anxiété, prévient la dépression 
!
Le stress a des effets négatifs 
sur votre comportement. Vous 
devenez facilement irritable et 
fatigué. Lorsque vous courez, 
votre cerveau libère des 
hormones comme l’endorphine, 
la sérotonine, la dopamine, 
surnommées hormones du 
bonheur. Ces hormones 
naturelles vous procurent une 
sensation de bien-être. En 
effet, les endorphines réduisent 
les niveaux de cortisol, une 
hormone sécrétée par les glandes 
surrénales (situées au-dessus 

des reins) dans des situations de 
stress, et favorisent la relaxation. 
La circulation sanguine dans 
le cerveau est améliorée. Votre 
stress diminue, vous retrouvez 
votre appétit, vous vous sentez 
globalement mieux. De même, 
en étant focalisé sur vos 
objectifs pendant la course, vous 
vous offrez un moment de répit 
et êtes moins anxieux.
Les endorphines peuvent 
également prévenir les 
symptômes de la dépression. En 
participant aux courses à pied, 
vous retrouvez de la motivation 
et de l’énergie.
Le running favorise un sommeil 
réparateur !
Après avoir couru des 

kilomètres, vos muscles sont 
fatigués. La nécessité d’une 
bonne nuit de sommeil s’impose 
pour récupérer. Les sensations 
positives perçues pendant le 
running favorisent un sommeil 
plus profond et réparateur. Vous 
vous endormez aussi plus vite. 
Le fait de bien vous reposer joue 
également sur votre humeur.
Le running développe votre 
confiance en vous !
Les hormones libérées pendant 
l’effort ont des effets positifs sur 
votre état d’esprit. De même, 
en participant à des événements 
collectifs, vous partagez avec 
d’autres sportifs et développez 
votre sociabilité. Vous vous 
prouvez aussi que vous pouvez 

relever des défis, voire dépasser 
vos objectifs, une source accrue 
de joie, de confiance et d’estime 
de vous-même.
Le running permet d’être plus 
résilient et positif !
La participation à des courses 
à pied peut être une source 
d’accomplissement et de 
satisfaction personnelle qui 
renforce votre résilience 
mentale. En vous entraînant 
sérieusement, en participant à 
des courses et en surmontant 
progressivement des défis 
raisonnables, adaptés à vos 
capacités, vous développez une 
attitude positive envers la vie. 
Vous devenez plus résilient 
mentalement et plus apte à 
affronter les difficultés du 
quotidien.
Hyundai Run to progress, le 
programme pour booster vos 
performances
Hyundai vante les bienfaits du 
running, un sport qui met en 
avant le dépassement de soi et 
l’effort pour se sentir mieux 
dans son corps et dans sa tête. 
Cela rejoint la philosophie 
du groupe, investi dans les 
éco-technologies permettant 
une mobilité plus durable et 
performante.
Son programme Hyundai Run 

to progress propose aux runners 
de tout niveau, débutants et 
confirmés, d’évaluer leurs 
capacités physiques avant la 
course pendant des journées 
test VMA (vitesse maximale 
d’aérobie), pour mettre ensuite 
en place des programmes de 
préparation sur mesure. Pendant 
la course, les coureurs se fixent 
des objectifs atteignables. 
L’après-course est aussi un temps 
fort qui vise la récupération 
optimale des participants.
L’objectif du programme 
Hyundai Run to progress est de 
faire en sorte que la pratique de 
la course à pied procure un bien-
être physique et mental aux 
pratiquants.
En s’appuyant sur son réseau de 
distributeurs locaux, Hyundai 
sponsorise en 2024 près de 
110 courses en France. Il est 
notamment partenaire de 6 
courses nationales à Paris 
(Harmonie Mutuelle Semi et 
Adidas 10K), à Nantes (Abalone 
Marathon), à Lyon (Run In 
Lyon by Harmonie Mutuelle), 
à Marseille (Marseille-Cassis) 
et à Toulouse (Toulouse Run 
Expérience).

Le hoquet, souvent 
gênant et imprévisible, 
pourrait être stoppé net 

grâce à une méthode simple et 
naturelle. Découvrez l’astuce 
(qui fonctionne) d’un chirurgien 
cardiaque américain pour 
soulager ses patients de leur 
hoquet.
Vous avez remarqué : le hoquet 
a la fâcheuse habitude de se 
manifester dans des situations 
où l’on préférerait se faire 
toute petite, ce qui fait dire aux 
médecins que le stress pourrait 
être un facteur favorisant, tout 
comme le fait de manger trop 
vite ou de boire un liquide trop 
froid. Mais le hoquet peut aussi 
survenir sans raison apparente.
Pourquoi a-t-on le hoquet ?
Le hoquet est dû à la vibration 
de l’air chassé à travers la glotte 
lors de brusques contractions du 
diaphragme. des contractions 
elles-mêmes dues à la stimulation 
excessive de l’un des nerfs qui 
contrôle le diaphragme: le nerf 

phrénique.
Mais quand ça nous arrive, cela 
peut rapidement gâcher notre 
humeur, même si cela ne dure 
que quelques minutes.
Aussi, le Dr Jeremy London, 
chirurgien cardiaque aux Etats-
Unis, suggère d’essayer sa 
solution à base d’agrumes. 
Il reconnaît ne pas savoir 
exactement pourquoi cela 
fonctionne, mais à chaque fois 
qu’il conseille un patient, le 
retour est positif.
La solution toute simple avec du 
citron
« Versez quelques gouttes de 
jus de citron ou de citron vert 
dans le fond de votre gorge. 
Cela stoppera le hoquet presque 
immédiatement », a assuré le 
médecin à ses abonnés TikTok.
Selon le médecin, le jus de citron 
permet de stopper le hoquet 
parce qu’il active les muscles 
à l’arrière de la gorge, «cette 
stimulation sensorielle soudaine 
arrête le hoquet dans son élan» 

ou tout simplement parce que 
cela provoque la stimulation du 
nerf vague, qui part du cerveau 
et descend jusqu’en dessous du 
diaphragme.
Les autres conseils puisés chez 
nos grands-mères
Un glaçon sur le nombril. 
Le nombril étant relié par 
un méridien énergétique au 
diaphragme, le contact du 
froid provoque une brusque 
sollicitation de la région, qui se 
répercute sur les contractions du 
diaphragme et les calme.
B oire un verre d’eau «à l’envers». 
C’est-à-dire en se penchant vers 
l’avant et en plaçant le menton 
dans le verre ou manger un 
sucre trempé dans du vinaigre. 
Cela permet d’agir sur le nerf 
phrénique... mais l’arrêt du 
hoquet est moins rapide.
Aucun de ces remèdes n’agit ? 
Allongez-vous, coincez vos pieds 
sous un meuble et demandez à 
quelqu’un de tirer sur vos bras, 
ou suspendez-vous à bout de 

bras à une barre. Ces étirements 
vont remettre votre axe vertébral 
en place et décoincer la racine 
nerveuse qui souffre.
Quand faut-il consulter ?
Il peut arriver que des crises 
de hoquet durent plusieurs 
jours, voire plusieurs 
semaines. Très invalidantes, 
elles provoquent une grande 
fatigue et une perte de poids. 
Elles sont alors généralement 
liées à une maladie (reflux 

gastro-oesophagien, diabète, 
insuffisance rénale, maladie de 
Parkinson, alcoolisme) ou à la 
prise de certains médicaments, 
notamment des tranquillisants.
Si votre hoquet dure plus de 
quarante-huit heures, ou s’il 
s’accompagne de douleurs à la 
poitrine, de brûlures d’estomac 
ou de difficultés à avaler, il ne 
faut pas hésiter à demander un 
avis médical.

SantÉ mentale : 
les effets positifs du running sur votre moral

La solution simple d’un chirurgien cardiaque pour stopper 
net une crise de hoquet
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Porridges, thés, cafés, 
smoothies, tartines... Peu 

importe la recette de votre 
petit déjeuner, ce topping 

s’invite sur tous les plaisirs.

Le petit-déjeuner est 
souvent considéré comme 
le repas le plus important 

de la journée. C’est un moment 
idéal pour apporter à votre 
corps les nutriments dont il a 
besoin. Mais saviez-vous qu’un 
simple ajout à votre routine 
matinale pouvait aider à stimuler 
votre métabolisme et favoriser 
votre perte de poids ? Voici 
l’ingrédient qui, en plus de ses 
bienfaits sur la santé, accélère 
la combustion des mauvaises 
graisses. En matière de nutrition, 

chaque détail compte. Un bon 
petit-déjeuner doit contenir 
des protéines, des fibres et des 
graisses saines pour booster 
votre énergie tout en comblant 
votre satiété. Toutefois, certains 
ingrédients peuvent ajouter une 
dimension supplémentaire à ce 

repas et booster ses effets sur 
votre métabolisme, c’est le cas 
de ce topping brûle graisses. 
Riche en antioxydants, ce 
dernier permet de lutter contre 
les radicaux libres, contribuant 
ainsi à préserver la jeunesse de 

vos cellules. De plus, il aide 
à stabiliser la glycémie, en 
réduisant les pics d’insuline, 
contrôlant ainsi votre appétit 
et évitant les fringales. Mais ce 
n’est pas tout, cet ingrédient est 
également voué à augmenter 
la thermogenèse du corps, 
permettant de brûler plus de 
calories au repos. Enfin, il 
aide à stimuler la production 
d’enzymes digestives, facilitant 
l’assimilation des nutriments, 
limitant les problèmes digestifs 
et contribuant à la perte de poids. 
On parle ici de la cannelle. Cette 
épice originaire d’Asie du Sud-
Est est un véritable cocktail de 
bienfaits pour votre santé. Une 
petite quantité suffit à profiter de 

tous ses avantages et il est facile 
de l’incorporer à votre routine 
quotidienne. Vous pouvez par 
exemple la saupoudrer sur 
vos céréales, votre yaourt, ou 
encore l’ajouter à votre smoothie 
matinal.
La cannelle est aussi délicieuse 
dans un bol de porridge, avec 
des fruits et des noix, ou encore 
sur une tartine de pain complet 
avec du beurre d’amande. Si 
vous préférez un petit-déjeuner 
liquide, pensez à l’ajouter dans 
votre café ou votre thé pour une 
note épicée. Peu importe la façon 
dont vous choisirez de l’intégrer 
à votre repas, ses bienfaits se 
feront ressentir rapidement.

On ne le répétera jamais assez: 
les feuilles mortes peuvent être 
très utiles au jardin, surtout 
si vous utilisez cette méthode 
que seuls les jardiniers aguerris 
connaissent.
Vous le savez surement, le 
jardinier a encore bien du travail en 
automne et tout particulièrement 
lorsque les feuilles des arbres 
commencent à tomber et 
recouvrent le sol des jardins. Il 
est alors impératif de les ramasser 
pour éviter bien des problèmes. 
Non seulement les feuilles mortes 
laissées au sol peuvent favoriser 
le développement des maladies ou 
des parasites, mais elles peuvent 
aussi étouffer certaines plantes 
en bloquant l’air et la lumière. 
Ramasser les feuilles est aussi une 

question de sécurité, car attention 
aux glissades lorsqu’elles sont 
mouillées !
La plupart des jardiniers ont 
conscience que les feuilles 
mortes peuvent être de précieuses 
alliées. Souvent, elles sont alors 
utilisées en paillage pour limiter 
la pousse des mauvaises herbes et 
pour nourrir le sol lentement, ou 
simplement ajoutées au compost 
pour l’enrichir. Les experts en 
jardinage vont encore plus loin 
et n’hésitent pas à transformer 
les feuilles mortes en or pour 
leurs plantations. Comment ? En 
fabriquant du terreau de feuilles 
qui sera un excellent amendement 
naturel pour le jardin. Il aura 
l’avantage d’alléger les sols les 
plus lourds et d’enrichir ceux 

qui sont un peu pauvres afin de 
garantir le succès de vos futures 
plantations. 
Pour réaliser ce qu›on appelle 
aussi de la terre de feuille, rien de 
plus simple. Il suffit de ramasser 
les feuilles d›automne, de les 
placer dans un grand sac en toile 
ou en plastique perforé (l›air doit 
pouvoir circuler) et de les laisser 
se décomposer pendant plusieurs 
mois. Le sac doit absolument 
être placé à l›ombre et mélangé 
régulièrement. Pour que l›action 
soit plus rapide, n›hésitez pas à 
hacher les feuilles au préalable, 
à la main ou en les passant à la 
tondeuse ou au broyeur. Arroser 
légèrement les feuilles avant de 
fermer le sac peut aussi aider le 
processus. À noter que les feuilles 

qui se décomposent le mieux 
seront celles de chêne, d›érable, 
de tilleul et de frêne. Celles de 
noyer et de platane devraient être 
évitées, car elles peuvent être 
toxiques pour certaines plantes.
Lorsque les feuilles seront bien 
décomposées, entre 6 à 12 mois 
plus tard, le mélange sombre 

et friable sera parfait pour 
enrichir les plantes et massifs. 
Vous pourrez incorporer ce 
terreau directement dans le sol 
en le mélangeant aux premiers 
centimètres de terre. Ajouté à du 
compost, il sera aussi un excellent 
substrat pour démarrer vos semis 
au printemps.

On vous a dégoté une espèce 
végétale dont les oiseaux 
raffolent, les rouge-gorges 
particulièrement, mais il n’y 
a pas qu’eux. Voici de quel 
arbuste il s’agit et vous verrez 
que sa plantation n’est pas bien 
compliquée, à condition de s’y 
atteler sans tarder.
Avec la baisse des températures 
qui nous rapproche de l’hiver, les 
oiseaux font face à des conditions 
difficiles, limitant leur accès à 
la nourriture et aux abris. Alors 
qu’il est pourtant si simple de les 
accueillir dans nos jardins. Une 
façon d’enrichir les écosystèmes 
tout en embellissant nos espaces 
extérieurs. 
Pour rappel, la présence d’oiseaux 

contribue à la santé écologique 
du jardin en maintenant 
des populations d’insectes 
équilibrées, ce qui aide à contrôler 
naturellement les ravageurs. Bien 
que les oiseaux soient moins 
actifs en pollinisation que les 
insectes, ils contribuent parfois 
à la dispersion des graines, 
aidant ainsi à la reproduction 
des plantes. Les déjections des 
oiseaux enrichissent le sol avec 
des nutriments essentiels qui 
favorisent la croissance des 
plantes. La présence d’oiseaux 
ajoute donc de la vie et de la 
couleur au jardin durant les mois 
gris d’hiver, offrant un spectacle 
naturel aux amoureux de la 
nature. Enfin, les oiseaux aident à 
protéger le jardin contre certaines 

nuisances, comme les insectes et 
les larves.
Et la bonne nouvelle, c’est qu’il 
existe un arbuste particulièrement 
apprécié des volatiles. Robuste 
et attrayant, il est connu pour sa 
capacité à s’adapter à diverses 
conditions climatiques et il 
est peu exigeant en matière de 

sol. Il produit de jolies fleurs 
blanches ou rosées au printemps, 
souvent parfumées et possède 
de petites feuilles lobées qui 
peuvent prendre de belles teintes 
en automne. En prime, ses baies 
rouges, visibles en automne et 
en hiver, sont très appréciées des 
oiseaux et il peut atteindre entre 

5 et 8 mètres de haut, en fonction 
de l’espèce et des conditions 
de croissance, ce qui en fait un 
parfait refuge pour eux. 
Les rouge-gorges sont attirés par 
ses baies et les insectes, larves 
et autres araignées présentes 
dans son feuillage. Idem pour le 
merle noir ou le pinson, la grive 
et la fauvette. En plus de cela, 
la structure dense de l›aubépine 
fournit un abri idéal contre les 
prédateurs et les intempéries. 
Puisqu›il se plante idéalement 
à l›automne, entre septembre 
et novembre, pourquoi ne pas 
profiter d›un dimanche à jardiner 
pour en inviter quelques-uns dans 
votre espace vert ?

Cette technique méconnue transforme les feuilles mortes 
en or pour votre jardin 

Pour attirer les oiseaux au jardin, c’est l’arbuste à planter 
maintenant

L’ingrédient à ajouter à vos repas du matin pour un effet 
brûle-graisses immédiat - il remplace le sucre



La 18e édition du Festival culturel 
national annuel du film amazigh 
(FCNAFA) se tiendra du 26 au 
30 octobre courant à Tizi-Ouzou, 
a annoncé lundi, le commissariat 
du festival dans un communiqué.

Placé sous le patronage de la 
ministre de la Culture et des arts 
et sous l’égide du wali de Tizi-
Ouzou, ce rendez-vous culturel, 
qui avait connu une rupture de 
plus de quatre ans en raison de la 
pandémie de la Covid-19, la 17e 
édition ayant eu lieu début 2019, 
revient cette année pour mettre 
à l’honneur des productions 
cinématographiques produites 
dans les différentes variantes de 
tamazight.

En prévision de ce festival très 
attendu par les cinéphiles, les 

organisateurs ont informé de 
l’ouverture des inscriptions aux 
ateliers de formation au profit des 
cinéastes, comédiens, amateurs et 
étudiants qui auront lieu durant le 
festival, à la maison de la culture 
Mouloud Mammeri.

Les intéressés peuvent 
s’inscrire pour les master class 
«Produire un film» encadré par 
le producteur Nasser Yahmi, 
«assistant réalisateur» encadré 
par Nadir Hadef (réalisateur), 
ou aux ateliers «écriture de 
scénario et réalisation» encadré 
par Yazid Arab (réalisateur), ou 
bien «initiation aux techniques 
de cinéma au profit des jeunes» 
encadré par Hakim Abdelfatah 
(Directeur production réalisateur).

Les fiches d’inscription sont 

disponibles à la maison de la 
culture Mouloud Mammeri, a-t-
on indiqué.

Pour rappel, le dépôt des films 
en prévision de la participation 
à la 18e édition du FCNAFA, a 
été ouvert en janvier 2023 et le 
festival devait se tenir l’été de la 
même année avant d’être reporté.

Les différentes productions 
cinématographiques (long et 
court métrage, films d’animation 
et documentaires) dans toutes 
les variantes amazighes (kabyle, 
chaoui, chenoui, mozabite et 
targui...) sont concernées par 
la compétition pour l’obtention 
de l’Olivier d’or, la plus haute 
distinction de ce festival.

Sont concernés par la compétition 
les films produits en tamazight 

(version originale) et le réalisateur 
doit être de nationalité algérienne.

En outre, la production du film 
ne doit pas dépasser quatre ans à 

la date du festival et ne doit pas 
avoir déjà concouru dans une 
précédente édition du FCNAFA, 
selon le règlement intérieur du 
festival.

Le 7e Festival international l’»Eté 
en musique», ouvert le 15 octobre 
dernier, a pris fin dimanche soir 
à la salle ‘’Atlas» de Bab El 
Oued à Alger, dans l’euphorie 
de trois prestations animées par 
«Abdelhakim’s Steps», le groupe 
tergui «Issinara» et «Chemsou 
Freeklane», devant un public 
nombreux.

Accueilli sous le slogan, «Live 
The African Beat», ce 7e Festival, 
organisé sous l’égide du ministère 
de la Culture et des Arts, par 
l’Office nationale de la Culture 
et de l’Information (ONCI), a 

coïncidé avec la tenue, pour la 
première fois à Alger du «CANEX 
WKND» (Creative Africa Nexus 
Weekend) qui s’est déroulé du 16 
au 19 octobre.

Le nombreux public n’avait pas 
tort d’accorder à «Abdelhakim’s 
Steps» et ses musiciens un 
accueil triomphal, car quelques 
minutes après l’arrivée de ce 
remarquable artiste de la nouvelle 
scène algérienne, qui s’est fait 
sa notoriété sur la toile et les 
réseaux sociaux, les spectateurs 
reprenaient ses refrains et 
interagissaient avec lui.

Entouré de jeunes musiciens 
algériens professionnels, 
Abdelhakim’s Steps a tenu à 
renforcer son orchestre avec un 
autre virtuose du saxophone, 
l’Italien au toucher et au doigté 
professionnel, Manuel Caliumi 
qui a fait montre durant le concert 
de toute l’étendue de son talent.

Le ténor de l’afrobeat (fusion de 
cadences et de styles de musique 
apparue en Afrique de l’Ouest) 
a entonné la quasi-totalité des 
titres de son premier et unique 
album jusqu’à présent, sorti en 
février 2024 et que lui-même 

a écrit et composé : «Transe» 
(Nechwa), «Mother Land» (El 
Watan El Oum), «Mother’s 
Legacy» (l’héritage de la mère), 
«Steps» (les petits pas marquant 
le cheminement d’une carrière 
par étapes), «Tajemaâth» 
(Conseil des sages d’un village) 
et «Our Beloved» (Habibouna, le 
prophète Mohamed QSSL).

Les applaudissements répétés et les 
youyous nourris généreusement 
adressés à Abdelhakim’s Steps 
se sont prolongés pour accueillir 
la troupe «Issinara» et les cinq 
membres qui la composent : 

El Hacène Aneslem (guitare-
chant), Moussa Melloul 
(guitare accompagnement), 
Farès Hamidou (percussion), 
Abdelkader Idaber (basse) 
et Khaoula Khotti (voix 
d’accompagnement).

La troupe terguie a rendu une 
dizaine de pièces issues de leurs 
différents albums, suscitant 
l’adhésion du public, qui a admiré 
l’authenticité de leurs contenus 
présentés dans des formes 
ouvertes à la modernité.

Le ministère de la 
Culture et des Arts a 
annoncé l’ouverture des 

candidatures aux associations 
culturelles et artistiques, en vue 
de bénéficier de soutiens aux 
projets culturels et artistiques au 
titre de l’exercice 2025, indique 
un communiqué du ministère.

«Dans le cadre de la politique 
d’appui public aux projets 
des associations culturelles et 
artistiques, le ministère de la 
Culture et des Arts annonce 
l’ouverture des candidatures en 
vue de bénéficier de soutiens aux 
projets culturels et artistiques 
au profit des associations, dans 
l’objectif de promouvoir et 
consolider l’activité culturelle 
associative, et en application 
des dispositions de la loi 12-

06 du 12 janvier 2012 relative 
aux associations», précise le 
communiqué.

Cet appui concerne, selon la 
même source, «les projets 
des associations culturelles et 
artistiques à caractère national ou 
local visant à, contribuer à mettre 
en valeur et à préserver le legs 
culturel matériel et immatériel, 
organiser des activités culturelles 
et artistiques instructives et 
distinguées qui intéressent toutes 
les franges de la société, former 
les jeunes et les enfants dans 
différentes disciplines artistiques 
(musique, théâtre, audio-visuel, 
dessin,...), porter un intérêt aux 
œuvres culturelles et artistiques 
destinées aux enfants et organiser 
des manifestations culturelles à 
travers les wilayas et les localités 

les plus éloignées du pays, en 
particulier».

Le dépôt des dossiers doit se 
faire «exclusivement» en ligne, 
sur la plateforme numérique du 
soutien public aux associations 
culturelles et artistiques sur le site 
électronique du ministère, ajoute 
la même source, précisant que la 
période de dépôt des dossiers a été 
arrêtée à la période allant du 21 
octobre au 20 décembre prochain.

Les associations culturelles et 
artistiques peuvent consulter 
les conditions et les procédures 
d’éligibilité au soutien, ainsi 
que le dossier administratif à 
fournir, télécharger le formulaire 
et d’autres fichiers sur le site 
électronique du ministère de la 
Culture et des Arts.

L’évaluation des travaux retenus 
par la commission du soutien 
public aux projets associatifs, 

se fera après étude de tous les 

dossiers, précise le communiqué.

Tizi-Ouzou
le 18e Festival culturel national du film amazigh

Clôture du 7e Festival l’»Eté en musique» avec trois 
prestations hautes en couleurs

Soutien aux projets culturels et artistiques 2025
appel à candidature à l’endroit des associations
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Pendant un mois entier, la 
langue arabe, cinquième 
langue la plus parlée dans 

le monde, est mise à l’honneur 
en France, dans le cadre d’une 
initiative conjointe entre 
l’Académie internationale du roi 
Salmane pour la langue arabe et 
l’Institut du monde arabe (IMA), 
dont le siège est à Paris.
Une cérémonie organisée à l’IMA 
a donné le coup d’envoi officiel 
de cette initiative dont les activités 
ont débuté le premier octobre, 
par un concours de rhétorique 
en langue arabe qui a duré deux 
semaines et débouché sur la 

désignation de deux finalistes, 
parmi les six participants au 
concours.
Ouvrant la cérémonie, le 
secrétaire général de l’Académie 
du roi Salmane pour la langue 
arabe, Abdallah Alwachmi, 
a insisté sur l’importance de 
renforcer la position de l’arabe sur 
les plans régional et international, 
et sur la nécessité de faciliter sa 
propagation et son apprentissage 
sur des bases linguistiques saines.
Il a également souligné le rôle 
que «peut jouer la langue arabe 
face aux défis posés par les autres 
langues, à travers des programmes 

et des projets institutionnels, 
qui s’appuient sur les moyens 
numériques modernes», pour 
«bâtir des ponts de fraternité et 
de paix dans le monde, et réaliser 
l’un des principaux objectifs de la 
Vision 2030».
Détaillant les activités de 
l’Académie du roi Salmane, 
Alwachmi a indiqué que 130 
étudiants de trente-quatre origines 
différentes ont été diplômés 
il y a une semaine au centre 
«Abjad» pour l’apprentissage de 
l’arabe, ce qui leur permettra «de 
participer à un riche voyage dans 
les méandres de cette langue et 
de mieux se familiariser avec la 
culture de l’Arabie saoudite et ses 
traditions sociales».
L’autre aspect des activités 
de l’académie consiste, selon 
Alwachmi, à former les 
enseignants de la langue arabe à 
des non-arabophones «pour que 
cet enseignement se fasse sur des 
bases scientifiques».
Le président de l’IMA et ancien 
ministre français de la Culture, 
Jack Lang, a pour sa part 
souligné «la richesse sémantique 
exceptionnelle de la langue 
arabe» qu’il a qualifiée de «langue 

universelle, langue des poètes, 
langue des savants et également 
langue des peuples».
Il a estimé que la langue arabe 
est le vecteur «qui nous a 
permis de connaître une partie 
de la mythologie grecque, les 
mathématiques et les mille et une 
nuits, œuvre traduite de l’arabe 
par un Français arabisant».
Lang a rappelé que l’IMA est 
né d’une initiative conjointe 
entre l’ancien président français 
Valéry Giscard d’Estaing et 
l’Arabie saoudite et que l’institut 
est considéré comme étant «la 
maison des Arabes à Paris, votre 
maison», appelant à renforcer 
la coopération avec l’Académie 
du roi Salmane, pour «fonder la 
maison de la langue arabe» dans 
le cadre de l’IMA.
La conseillère diplomatique à 
l’IMA, Inès Ben Krayem, a pour 
sa part appelé au renforcement 
du partenariat entre le centre 
d’apprentissage de la langue arabe 
à l’institut, et l’Académie du roi 
Salmane, soulignant que près 
de mille personnes fréquentent 
le centre annuellement ce qui 
contribue au dialogue et au 
rapprochement entre les cultures.

À la suite des prises de parole, 
les deux finalistes du concours de 
rhétorique, Lynn Salhy d’origine 
irakienne et Marco Velasco de 
nationalité espagnole, ont été 
appelés sur le podium où Salhy 
– la gagnante – a exprimé sa 
joie pour avoir participer à cet 
évènement qui dit-elle était «une 
opportunité pour débattre et 
échanger sur la place de l’arabe en 
France et le rôle que cette langue 
peut jouer à l’ère de l’intelligence 
artificielle».
Salhy a par la suite reçu son 
prix qui lui a été remis par 
Alwachmy entouré de Lang et 
de l’ambassadeur de l’Arabie 
saoudite en France et à l’Unesco 
Fahd Alruwaily. 
Les activités du mois de la langue 
arabe en France se poursuivront 
jusqu’au premier novembre 
prochain et seront ponctuées par 
des conférences et des discussions 
sur les différents aspects de 
l’enseignement et l’apprentissage 
et par des sessions de formations 
variées.

Sandrine Collette, Kamel Daoud, 
Gaël Faye et Hélène Gaudy 
figurent dans la dernière sélection 
du plus prestigieux des prix 
littéraires français.
Les quatre finalistes du 
Goncourt, le plus prestigieux 
des prix littéraires français, ont 
été révélés, mardi 22 octobre 
2024, à Bucarest. L’Académie 
Goncourt a choisi entre huit 
titres, qu’elle a désignés trois 
semaines auparavant. Sandrine 
Collette, Kamel Daoud, Gaël 

Faye et Hélène Gaudy sont les 
derniers en lice. Parmi ces quatre 
finalistes, il faudra désigner un 
seul roman lauréat, le 4 novembre, 
au restaurant Drouant, à Paris, 
comme le veut la tradition. Les 
finalistes du Goncourt sont 
désormais annoncés dans des 
grandes villes de pays avec 
lesquels la France cultive des 
liens culturels anciens. En 2022, 
c’était à Beyrouth (Liban) et, 
en 2023, à Cracovie (Pologne). 
Et cette année, la capitale de la 

Roumanie.
Le prix Goncourt permet de 
remporter un chèque de 10 euros, 
mais promet à son lauréat ou sa 
lauréate des ventes en centaines 
de milliers d›exemplaires. En 
2023, pour couronner Veiller sur 
elle de Jean-Baptiste Andrea, 
comme en 2022 pour élire 
Vivre vite de Brigitte Giraud, le 
jury avait dû recourir à la fin au 
maximum de 14 tours prévu dans 
les statuts.

 Mettre en lumière la richesse de 
la création artistique qui s’inspire 
d’AlUla, en plus de la richesse 
archéologique de cette vaste zone 
désertique ponctuée d’oasis au 
nord-ouest de l’Arabie saoudite 
est l’un des objectifs affichés par 
l’agence française Afalula chargée 
du développement de cette région.
Considérée comme le plus 
grand chantier de fouilles 
archéologiques, la région d’AlUla 
est une incitation à la rêverie et 
l’imagination, par son aspect 

géographique presque lunaire, 
ses étendues de sable, ses reliefs 
rocailleux et sa palette de teintes.
Depuis presque trois ans, 
Afalula et la Commission royale 
saoudienne ont mis au point un 
programme d’artistes en résidence 
qui a permis à plusieurs dizaines 
d’artistes occidentaux et moyen-
orientaux de résider sur le site, de 
se mêler à la population locale et 
de s’imprégner de la particularité 
des lieux afin de l’exprimer dans 
des créations artistiques.

L’exposition Orbis et Tertius 
organisée à la galerie Joseph à 
Paris présente, pour la première 
fois au public français, les œuvres 
de vingt artistes contemporains 
ayant participé au programme de 
résidence artistique.
Étalée sur près de 1 200 mètres 
carrés, l’exposition comprend 43 
œuvres artistiques entre peintures, 
sculptures, installations et photos 
ou vidéos qui s’articulent autour 
de thèmes tels que «la mise en 
récit du monde» et «l’ineffable 

frontière entre fiction et réalité».
Les œuvres portent les signatures 
d’artistes «jeunes mais affirmés» 
de différents degrés de notoriété, 
selon la conservatrice du 
patrimoine chez Afalula, Sophie 
Makariou, interrogée par Arab 
News en français.
Elles sont créées en lien étroit avec 
le lieu très spécifique qu’est AlUla 
tout en tenant compte de l’histoire 
du lieu et de sa dimension 
géologique et humaine, ajoute 
Makariou. 

«Nous sommes là pour les mettre 
en contact avec toute une série 
de spécialistes, mais aussi avec 
la population locale» et «nous 
leur fournissons tout ce dont ils 
ont besoin pour alimenter leur 
travail».
À l’arrivée, le résultat est pour le 
moins captivant, avec des œuvres 
dont certaines sont empreintes 
d’une sérénité mystique, comme 
la fresque reproduisant le relief 
rocheux d’AlUla et signée par 
l’artiste tunisienne Aïcha Snoussi.

La langue arabe à l’honneur 
une initiative conjointe de l’Académie du roi Salmane 

et de l’IMA

L’Académie Goncourt dévoile la liste des quatre derniers 
finalistes

LAlUla: un lieu d’inspiration artistique unique
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Pour son nouvel opus, la fran-
chise a embauché le réalisa-
teur et scénariste Josh Cooley 
qui avait triomphé chez Pixar 
avec «Toy Story 4» et «Vice-
Versa».

Pour se renouveler, plus de 
quinze ans après le pre-
mier épisode de la série, la 

saga Transformers revient avec 
un préquel [épisode d’une série 
dont l’action se situe avant celle 
des épisodes précédents] en 
film d’animation, Transformers 
4 : le commencement, qui sort 
en France le 23 octobre 2024. 
Pour le réaliser, l’équipe de pro-
duction, dont fait partie Steven 
Spielberg, a fait appel à l’une 
des pointures des studios d’ani-
mation Pixar, auteur notamment 
de Toy Story 4.

Dans ce nouveau film, déjà sorti 
aux États-Unis, le réalisateur 
Josh Cooley revisite les origines 
d’Optimus Prime et Megatron. 
Il entend ranimer une franchise 
inspirée des jouets Hasbro, qui 
a rapporté, en sept films, plus de 
5 milliards de dollars (4,6 mil-
liards d’euros), mais commen-
çait à s’essouffler plus de quinze 
ans après le premier film signé 
Michael Bay.

Dix-huit ans chez Pixar

En animation, le film plonge le 
spectateur au cœur de Cyber-
tron, bien avant que les Autobots 
et Decepticons ne s’affrontent 
dans une guerre épique. Ce pré-
quel revient sur la relation com-
plexe entre Optimus Prime, alors 
appelé Orion Pax, et Megatron, 
connu sous le nom de D-16. 
Leur amitié, bâtie sur des idéaux 
communs, se transforme peu à 
peu en rivalité, marquant le dé-
but d’un conflit.

Après dix-huit années passées 
chez Pixar et des succès comme 
Toy Story 4 (2019), film qui 
obtient l›Oscar du meilleur film 
d›animation, ou le scénario de 
Vice-Versa (2015), le réalisa-
teur et scénariste américain 
avait à cœur de «se dépasser», 
d›apporter «un vrai mouvement 
et un vrai caractère à l›écran, 
comme nous ne l›avions jamais 
fait auparavant».

D’autres franchises ont misé 
avec succès sur des versions ani-
mées ces dernières années, sur 
le modèle de Spiderman: New 
Generation, oscarisé en 2019. 
Pour Josh Cooley, qui à 45 ans 
dit connaître les Transformers 
depuis son enfance, ce film re-
présente plus qu’une simple ad-
dition aux épisodes précédents. 
«Les films de franchise sont sou-

vent perçus comme un manque 
de créativité, mais je pense qu’il 
s’agit d’un autre type de créati-
vité», confie-t-il à l’AFP.

«Transformers : le commen-
cement» ne se contente pas de 
raconter l’histoire d’une guerre, 
il explore des thèmes universels 
tels que la trahison, l’honneur et 
le prix à payer pour ses convic-
tions : «Il s’agit de l’histoire la 
plus humaine que nous ayons 
jamais racontée avec les Trans-
formers», explique-t-il.

150 millions de dollars

de budget

Avec un budget de 150 millions 
de dollars (139 millions d’eu-
ros), le film, qui mélange drame 
et comédie, est un blockbuster 
d’action visuellement impres-
sionnant. Les voix françaises 
sont confiées aux très populaires 
Philippe Lacheau et Audrey 
Fleurot, respectivement Orion 
Pax et Elita-1.

En version originale, cette der-
nière est incarnée par la voix 
de Scarlett Johansson, figure 
féminine forte, un choix délibéré 

de Cooley pour rééquilibrer la 
représentation dans un univers 
historiquement masculin.

«Il y avait très peu de person-
nages féminins dans Transfor-
mers à ses débuts. J’étais très 
heureux d’intégrer Elita parmi 
les personnages principaux, j’ai 
voulu pousser plus loin cette 
diversité en faisant en sorte que 
la moitié de la population soit fé-
minine», souligne le réalisateur. 
«Je voulais que l’on ait l’impres-
sion d’une population riche et 
complète, comme notre monde», 
complète-t-il.

Le compositeur primé Simon 
Franglen a donné une masterclass 
sur le thème « Scoring a Hol-
lywood Blockbuster » dimanche 
au cinéma AMC du Stars Avenue 
Mall.

L’événement faisait partie du 
programme de musique et de son 
organisé par Red Sea Labs, une 
initiative phare de la Red Sea 
Film Foundation.

Réputé pour avoir composé les 
bandes originales de certains des 
films les plus emblématiques 
d’Hollywood, notamment « Ava-
tar : La voie de l’eau », qui est 
le troisième film le plus rentable 
de tous les temps, M. Franglen a 
offert aux participants un aperçu 
des coulisses de sa carrière et de 
son approche de la composition 
des musiques de film.

Il a montré le travail complexe 
qu’implique la composition 
d’une musique de film en utili-
sant un extrait d’Avatar : La voie 
de l’eau pour mettre en évidence 
le rôle important d’une musique 
de film.

M. Franglen a souligné l’impor-
tance de respecter les dialogues 
et les effets sonores, affirmant 
que les compositeurs doivent col-

laborer avec ces éléments au lieu 
de travailler en opposition avec 
eux.

En réfléchissant à son expérience 
d’enseignement à Djeddah, M. 
Franglen a noté que le contexte 
culturel avait amélioré son ap-
proche.

« Je suis en contact avec des com-
positeurs d’Afrique et d’Asie, 
et la beauté de la musique est 
qu’elle transcende les frontières 
», a-t-il déclaré. « J’encourage 
chaque compositeur à s’inspirer 
de ses origines uniques, ce qui 
façonne son style. La musique est 
un langage universel ; j’apprécie 
les sons du Mali, de l’Afrique du 
Sud, de l’Arabie saoudite, de la 
Chine et d’ailleurs, tout autant 
que mes propres racines.

« C’est le vrai bonheur d’être 
compositeur : embrasser la 
diversité de la musique sans 
contraintes géographiques. »

En ce qui concerne la collabora-
tion avec les réalisateurs, Frang-
len explique son rôle en tant 
que compositeur : « Lorsqu’un 
réalisateur a une vision claire, 
mon travail consiste à concrétiser 
cette vision tout en insufflant ma 
propre créativité au projet. »

Ils m’engagent pour apporter une 
perspective unique à la partition. 
Il est essentiel pour moi de lais-
ser le film respirer musicalement, 
tout en m’efforçant de le mettre 
en valeur et de livrer une parti-
tion qui rehausse l’expérience 
globale. Ce processus de colla-
boration avec le réalisateur est 
crucial ».

Franglen a également souligné 
le pouvoir émotionnel de la mu-
sique dans les films. Il a raconté 
un moment précis du film « Ava-
tar : La voie de l’eau », au cours 
duquel le personnage central 
Neytiri a chanté.

« La première fois, elle transmet 
de la joie, mais lors de sa deu-
xième interprétation, le ton passe 
à la tristesse. Même s’il s’agit de 
la même chanson, mon but est 
d’ajuster la toile de fond musi-
cale pour refléter son parcours 
émotionnel, afin de permettre 
au public de saisir la douleur et 
le chagrin qui se cachent sous la 
surface. »

« À la fin du film, lorsque Jake 
(le protagoniste) parle à son fils 
décédé, je veux que la musique 
évoque ce profond sentiment de 
perte et de pathos, et je crois que 

j’y suis parvenu.

En ce qui concerne l’influence 
croissante de l’intelligence arti-
ficielle dans l’industrie musicale, 
Franglen a fait part de ses préoc-
cupations.

« Nous devons accepter que l’IA 
remplacera probablement de 
nombreuses fonctions musicales 
de niveau inférieur, car c’est une 
réalité indéniable. Le problème, 
c’est que si l’IA peut générer 
d’innombrables variations, la 
majorité d’entre elles risquent 
d’être de mauvaise qualité. Il en 
résultera une homogénéisation de 
la musique, qui en atténuera la vi-
vacité et la rendra plus monotone.

Je crains vraiment qu’avec la 
prolifération des systèmes d’IA, 
la créativité humaine ne devienne 
fade et sans inspiration, ce qui 
serait une perte considérable pour 
la forme d’art qu’est la musique.

La masterclass fait partie d’un 
vaste atelier de huit jours conçu 
pour améliorer les compétences 
des compositeurs et des profes-
sionnels de la conception sonore 
grâce à une formation pratique et 
au mentorat d’experts.

Dirigé par des experts de l’in-

dustrie, ce programme vise à 
former des talents émergents ou 
confirmés dans le domaine de la 
musique de film du monde arabe, 
d’Asie et d’Afrique.

Se déroulant jusqu’au 26 octobre, 
il comprendra une série d’ateliers 
pratiques et de conférences enri-
chissantes données par des spé-
cialistes de la musique de film et 
de la conception sonore pour le 
cinéma.

Cette initiative reflète l’engage-
ment permanent de la Red Sea 
Film Foundation à encourager 
les talents dans divers secteurs en 
Arabie saoudite, en leur fournis-
sant un soutien complet, du déve-
loppement à la production finale 
et à la distribution.

Red Sea Labs comble le fossé 
entre les talents grâce à un pro-
gramme qui allie connaissances 
théoriques et application pra-
tique. Les compositeurs ont la 
possibilité d’appliquer immédia-
tement ce qu’ils ont appris et de 
recevoir un retour d’information 
de la part des tuteurs sur place.

«Transformers 4 : le commencement»
 la saga s’offre une cure de jouvence avec un préquel 

en film d’animation

Un compositeur hollywoodien primé met son savoir-faire 
au service de Jeddah



Un important 
événement a  
marqué  l’actualité 

nationale de cette semaine.
Il s’agit de la célébration 
de la Journée nationale 
de la liberté de la presse 
coïncidant avec le 22 octobre 
de chaque année. Annaba,à 
l’instar d’autres wilayas a 
marqué l’événement par 
l’organisation, hier mardi, 
d’une cérémonie, à laquelle 
a pris part le wali d’Annaba, 
AbdelakderDjellaoui, et ce 
en l’honneur des journalistes 
et professionnels locaux 
des différents médias, à 
l’occasion de la Journée 
nationale de la liberté de 

la presse.Etaient présents 
à cet évènement, tous les 
responsables de l’exécutif 
de la wilaya ainsi que les 
autorités civiles et militaires. 
Dans son allocution, le  wali 
d’Annaba  a indiqué que 
cette célébration est une 
marque de considération 
et de reconnaissance des 
sacrifices des professionnels 
du métier et  a salué les 
correspondants de presse 
des différents organes pour 
leurs efforts consentis afin 
d’accompagner le processus 
de développement à travers 
la wilaya, qualifiant   la 
presse locale et de proximité 
de «pierre angulaire», 
compte tenu de son rôle 
pivot dans le traitement 

des préoccupations du 
citoyen. Le wali Abdelkader 
Djellaoui, a également rendu 
hommage à nos collègues 
disparus.Durant cette 
cérémonie, la journaliste de 
l’APS Mme Malika Oukid a 
été honorée par le wali et ce 
suite à son départ à la retraite 
après des années de travail 
dans ce noble métier. Le wali 
a également tenu, comme à 
l’accoutumée, à rendre un 
vibrant hommage à tous les 
journalistes un par un  les 
anciens et les nouveaux.La 
cérémonie organisée à l’hôtel 
Seybouse international  s’est 
déroulée dans la convivialité, 
marquant le désir d’aller de 
l’avant pour l’intérêt général 
de la collectivité.
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Les chevaliers de la presse honorés par le wali d’Annaba
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